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Le correspondant parlementaire de

la Gazette, de Montréal, dont nous
avons analysé la première lettre sur
les résultats de la session, en publie
une seconde dans laquelle il se pro-
nonce en laveur d'une reconstruction
du ministère. Il résume ainsi sa pre’
mière lettre.

J'ai constaté, dit-il, que, dans lesfré-

quontes rencontres qui ont marqué
la seconde moitié de la session, le parti
ministériel avait semblé écrasé par
l’opposition, nonobstant la présence
dans les rangs du parti ministériel de

quelques hommes intelligents et ex-

périmentés. Le premier ministre a
reçu bien des coups fort durs, sous

lesquels il fléchissait souvent, quoi-

que parfois il ripostât avec tact et

vigueur. C'est néanmoins l’opinion

d’un bon nombre qu’il n’est pas fait

pour le rôle du premier ministre et

qu’on no devrait pas l’obliger à le rem-

plir plus longtemps.
Le correspondant fait ensuite l’éloge

dcs qualités personnelles de M. Chau-
veau et est d'avis qu’elles brilleraient

de leur plus viféclat si le premier mi-

nistre passait Lieutenant-Gonverneur.
Il fait ensuite le portrait du vrai

premier ministre. Il est probable, dit-

il, que lorsque le premier ministre aura
ainsi atteint le fuite de son ambition,

sinon avant, il faudra une reconstruc-

tion du cabinet. Comme chefde parti,

il nous faut des hommes possédant la

vigueur de la jeunesse, le tact de gens

du monde et cette connaissance des

hommes et des choses qui ne se puise

pas seulement dans les livres, mais

dans le contact des affaires et I'étude

de ‘caractères.Nous avons besoin,en un

mot d'hommes politiques intelligents,

à vues larges, ayant la perspicacité de

voir les choses et la force de les accom-

plir en bon temps.
Il s’agit maintenant de trouver

l'original de co portrait qui renferme
bien des traits qu’on n’aperçoit pas

sur toutes les figures. Malheureuse-

meni, le correspondant n’a pas mis

de nom au bas de son croquis. II nous

laisse à deviner lo nom de notrefutur

premier ministre. Il écarte de suite

cependant M. Ouimetqui, d'après lui,

n’a pas montré les qualités solides et

brillantes qu’un procureur- général

placé à la tête d’une province comme

celle-ci, devrait posséder. S'il devient

juge, M. Trvine lui succèdera,et peut-

être que dans les vues du correspon-
dant, MM. Chauveau et Ouimet dis-

parus, nous ne serons pas loin alors

d’avoir trouvé le premier ministre

nous que cherchons.

Le correspondant dit ensuite un

mot fuvorable de M. Chapleau qui

succéderait 4 M. Irvine comme solli-

citeur-général. 11 esquisse un portrait

sympathique de M. Gérin et tin assez
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—June veux pas gêner ma sœur,
dit-il ; pendant que les chefs sont en
conseil, j'irai faire une promenade de-
hors, atin d'examiner avec plus de soin
le temple magnifique que je n’ai fait
qu'’entrevoir en venantIci.

—Monpère a raison, répondit-elle,
d’autant plus que l'Églantine et moi
nous avonsÀ sortir de notre côté, et

que nous aurions été contraintes de
Inisser mon pire seul dans le calli.

L'Églantine sourit doucement en
faisant un léger signe de tête su
chasseur.

Celui-ci, soupçonnant que la femme
de l'Aigle- Volant avait découvert
la retraite des jeunes filles dans sa
conversaticon avec son amie, et que
le désir qu’elle témoignait de l’éloi-
gner n'avait d'autre but quecelui d’ob-
tenir de plus grands renseignements
aur elles, ne fit pas d'objection, et sor-

c+eccsouvoe $5.00

  

té   
malin portrait de M Malhiot; puis
fait l'éloge de MM. Bellingham, For-

tin, Tremblay et Louis Beaubien.

C'est probablement dans ce groupe
de députés qu'il serait d'avis de cher-
cher les membres du nouveau minis-
tère.

Il t@rmine sa lettre en résumant
ainsi la session.
Le gouvernement, dit-il, n’était pas

aussi bien préparé pour la session
qu'il aurait dû l'être, ayant attendu
au dernier moment pour décider en
grande partie quelle politique adop-
ter. Les ministres avaient négligé
cetle utile besogne durant la session,
et en conséquence ‘paraissaient hési-
tants, perplexes ef elirayés. De cet-
te facon l’Opposition se trouvait en
mesure de les pousser, de les de-+
vancer sur bien des points importants
et de les forcer d’accepterune législa-
tion qui leur répugnait. L'Opposition
semblait toute vigilance, entreprise
et audace,tandis que le gouvernement
hésitait, ajournait et parfois avalait de
la plus mauvaise grâce du mondeles
propositions de la gauche. Sans doute
les résultats au point de vue dela lé-
gislation et de la reformo sont bons,
en somme ; mais ils ont été obienus

au détriment du prestige, de linflu-
ence ct.de la puissance du parti con-
servateur.
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Nonvelles Diverses.

—Le gouvernement anglais vient d'organiser
une expédition scientifique dont on attend
d'intéressants résultats. Il a équipé le Challen-
ger, bateau à vapeur de la force de 400 che-
Vaux, [ais pouvant aussi marcher à la voile,
pour opérer pendanttrois ans des explorations
sous-marines. C'est le succès d’une expédition
antérieure sous la direction du Frofesseur Car-
penter, qui a principalement engagé le gouver-
nement à organiser celleci. M. Carpenter a
sondé l’océan jusqu’à trois milles de profondeur
il a trouvé partout des signes de vie animale et
et de preuves que la formation de la craie con-
tinue encore dans le fond de la rer. li a, de
plus, ré:olu quelques problèmes à propos des
courauts qui, avant lui, offraient des diffeultés
insolubles,
Le professeur Thompson est cette fois le chef

du corps scientifique qui va s’embarquer sur le

Challenger. Il emmène avec lui un naturaliste,
un botaniste, un chimiste et un photographe.
Le capitaine dy Challenger est lui-même un
bydrographe très-conau. Un laboratoire de
chimie et des appareils scientifiques de toute
nature reront iustallés à bord. Les plus curieux
sout ceux qui ont été inventés pour enlever des
écha tillons du sous-sol marin à toute profon-
deur et pour obeerver les effets de lumière
aussi loin qu'ils pourraient descendre. Depuis
1873, date d : la premièr. expédition du capi-
taine Cook, aucune autre expédition ais-i im-

portante, ct organisée uniquement dans l’in-

térêt de la science anglaise, n’a quitté les côtes.

—Le meilleur traitement contre les affections
de la poitrine est peut-être conteuu daus les
ligues suivantes, que nous l‘eons dans le Moni-
teur du Puy de Dome, Dans lous les cas il en
coûte si peu d'essayer :

« Jl paraît qu’en Allemagae, dans !es écoles

primaires, il est maintenant défendu aux en-
fants de tousser. Il y aurait mênie des puni-
tions contre la toux !

« Au premier abord, cette interdiction a tout
l’air d'un simple article additionnel à la civili-
sation réglementaire d’un peuple parfaitement 
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Du reste, le Canadien n'était pas
fâché d’être seul pendant quelque

qu'il emploierait pour se rapprocher
des jeunesfilles, démarche qui ne lui
semblait nullemont facile à faire. D'un
autre côté, il comptait profiter dela
liberté qu'on lui laissait pour aller
faire un tour dans la ville en cherchant
à s'enquérir des renseignements topo-
graphiques dontil avait besoin.

Ignorant comment se terminerait
son :éjour dans Ia ville, et de quelle
façon il en sortirait, il prit à tout ha-
sard les indications les plus précises
sur les plans des rues et_ des édifices,
au double point de vue d'une attaque
ou d'une évasion.
Le chasseur avait missur son visage

un masque si épais d'indifférence et
de placidité, ses questions étaient faites
d'un nir si insouciant, que nul de ceux
auxquels illes adressane songea à le
Soupçouner un instant, et, comme cela

arrive toujours, il parvint à obtenir,
grâce à son adresse, des détails ex cessi-
vement précieux sur les endroits fai-
bles dela place, comment on pouvait
en sortiret y rentrer sans être aperçu
après la fermeture des portes, et beau-
coup d’autres renseignements non
moins précieux que le chissenr classa
avec soin dans sn mémoire, et dontil
ge réserva fn petto, le moment venu,

defaire bon usage.
À Quiepaa-Tani, il y a bon nombre

de gens inoccupés, dontla vie s'écoule
à flaner d'un côté et d'un autre, en 

 

temps, afin de réfléchir aux moyens; |
sus ; puis,
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la nouvelle, M. Salese Girone, homme éclairé
et point du tout germanomane, après l'avoir
donnée, loin d'en faire la critique, s’écrie :
“ Cette nation a juré de passer devant nous on
toutes choses !

* C'est que M. le docteur Ssles Girons fait
83 spécialité des maladies de la poitrine et que
chez ceux qui en sont atteints, la toux est une
des causes principales de l'aggravation de leur

mal,
‘ Est-il donc possible de comprimer un accès

de toux ? Sans doute, et qui ne l’a observé sur
lui même ou surles autres ? Dites à qui tous 6
de s'arrêter : il met sn main ou son mouchoir
sur en bouche, résiste à l'iriitation qu'il ressent
dans le fond de la gorge se garde de parler, et
reprend peu à peu lo mouvement respiratoire,
La faculté existe donc, et l'exercice peut la dé-

velopper.  

    

 

“ Après un siècle de cette éducation, le. ‘ choriate porsistait à chanter:
morts d'> la poitrine auront peut-être dimints

d'un quart: la toux est pour plus que cela dans
la mortalité de la phthisie, sinai s'exprime lo
savant médecin qu'on vient de citer.”

—Une maicon de lu rue de Charenton avait
attiré l’attention de la police par les allures
étranges de s08 locataires. C'étaiant des indi
vidus qui ne se livraient à aucune industrie. |’
Onles voyait eortir sous les costumes les plus
divers, tantôt avec la mise correcte du dandy,
tantôt avoc la blouse et le pantalon de velours
du rddeur de barrières.
Une enquête À laquelle 56 livra M. Saguet,

commissaire de po ica du quartier des Quitza-
Vingts, révéla que cea individus ét iient les au.
teurs de nombreux vols à la tire, À l’étalage et
auroulottier, commis depuis quelque temps
dans le faubourg Saint-Antoine. Par suite des
mesures prises, toule la Lanile fut avrôtée.
Une përquisition pratiquée dans la maison

amena la découverte d'une énorme quantité de
marchandises, d'étoifes avec la marque du nis
gasin de nouvrautés du Grand Saint-Louis où
d'autres étab issements. La plupart des aiticies

portaient eneore leur étiquette.
Il y avait dans la maison un vestiaire tout

ausai fourni de costumes que celui d'un théû
tre, ainsi que de perruques, et de différents
cosmétiques nécessaires pour ge grimer.

Quand la police pénêtra dans la pièce où les
voleurs se trouvaient réunis, l'un d’eux fioissa
un papier et le jeta par la fenêtre. Un put le

ramasser.
C'était la reconnaissance d'une pendule vo-

lée la veille à une concierge de la rue du Îte-
nard-Saint-Sauveur, momentanément absente

de sa loge.
Ces individus s'appelaient entre eux les
Chevaliers de Chareaton,’ Tous ont été con-

duit au Dépôt.
L'autre jour, un jeuno homme et une jeune

femme, vêtus très galamment, se présentaient
chez M. Metlerio, bijoutierjoailler, rue de la
Paix, 9. Le jeune homme lui remit une bague,
estimée environ 300 fr, en disant qu'il désirait
faire remplacer la pierra par une autre dont il
donnait le nom et désiguait la forme. Je re-
passerai, dit-il, aussitôt qu'elle sera réparée.
Pendant qu'il fixait l’attention de 3I. Melle.

rio, la jeune femme faisait disparaitre uneri-
vière de diamants d'une valeur de 40,000fr.

“ Ce n’est que peu d’instants après leur départ
qu'on s’aperçut de la disposition du collier. Il
était trop tard, les fripons étaient déjà loin. Ils
ontl'accent anglais ou américain.
Ces étrangers sont très activement recher-

chés par la police,

—Le Soir cite, à propos du général Changar-
nier, l’anecdote euivante dont il garantit l’au-

thenticité :
M. ‘Fhiers s'entretenait fort smicalement

avec lord Lyons À l'une dès dernières soirées
de la présidence. L'ambassadeur d'Angleterre
exprimait à M, Thiers son étonnement de voir
qu’il ne conférait à aucun des généraux actuels
la dignité de mar chal de France.
—Ah ! dit M. Thiers, peut-être ai-je eu tort *

j'aurais évité plus d'une interpellation désa-

gréable.

tit lentement du calli, en marchant traînant à leur suite un ennui inenra-

uvec toute la majesté ct l’importance |ble ; ces gens furent ceux avec les-

du sage personnage qu'il représentait. quels le chasseur lia connaissance
pendant sa longue promenade dansla
ville, écoutant avec la plus gravde
patience leurs récits prolixes et décou-

lorsqu'il était certain d'en
avoir tiré tout ce qu’il pouvait, il les
laissait là pour aller recommencer un
peu plus loin le mème manêge avec
d’autres.

Bon-Affât était demeuré dehors
près de trois heures : lorsqu'il rentra
au calli, Atoyac et l'Aigle-Volant
n’étaient pas cncore de retour ; seule-
ment le deux femmes, accroupies sur
des nattes, causaient entre elles avec

une certaine animation.

En l'apercerant, l'Eglantine lui jeta
un regard d’intelligence.
Le chasseur se laissa tomber sur

une butacca, détacha le calumet passé
à sa ceinture,l’allumn et se mit à fu-
mer.
Cependant, aprésavoir échangé avec

le soi-disant médecin une salutation
muette, les deux femmes avaient re-
pris leur conversation.

—Ainsi, dit l'Eglontine, les prison-
niers faits sur les visages pâles sont
nmenésici.
—Oni, répondit le l'igeon.
—Cela m'étonne, continua Ia jeune

femme ; car il suffirait que l'un deux
parvint à s’écbapper pour quo le se-
cret do la sitnation exacte de la ville
fit révélé aux Gachupines, et alors on

ne tarderait pas à les voir opparaître
dans la plaine. —C'est vrai; mais ma sœur ignore

! 
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ne l'on ne s'échappe pas de Quiepaa-
Tani.

L'Eglantine hocha la tête d’un air
de doute
—Uch' fit-ello, les blancs sont bien

rusés : il est certain, cependant, que
les deux jeunes filles pAles que nous
tenons de voir nes’échapperont pas,
elles sont trop bien gardées pourcela ;
je ne sais pourquoi j'éprouve pour elles
unesi grande pitié.

-—La même chose m'arrive. Pauvres
enfants ! si jounes, si douces,si jolies,
séparées à jamais de tous ceux qui
leur sont chers ! leur sort est affreux !
—Oh! bien affreux! Mais qu'y fai-

re ? glles appartiennent à Addick, ce
chef ne consentira jamais à leur ren-
dre la liberté.
—Nous irons les voir encore, n’est-

ce pas, ma sœur *
—Demain, si vous voulez.
—Merci, cela me rendra bien heu-

reuse, je vous assure.
Ces derniers mots surtout frappè-

rent le chasseur.
À la révélation subite qui lui avait

êté faite, Bon-Affüt avait éprouvé une
telle émotion qu'il lui avait fallu toute
la torce et toute la puissance qu'il avait
sur lni-méme pour que le Pigeon ne
remarquâtpas son trouble.

lin ce moment Atoyac et I'Aigle-Vo-
lant parurent; leurs traits étaient ani-
més, ils semblaient en proie à une co-
lère qui, pour être concentré, n’en était
que plus terrible.
Atoyne vint droit au chasseur qui

s'était levé pourle recevoir.
En remarquant l'animation peinte
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peñsa que peut-être il avait découvert
quelquechose le concernant; ce ne fut
qu’avee une certaine méliance qu'il at-
tendit la communication que son hôte
paraissait devoirlui faire.
—Mon père est bien un adepte de

la grande médecine ? lui demanda
Atoyac en attachant sur lui un regard
scrutateur.
—Ne l’ai-je pas dit à mon frère ? ré-

pondit le chasseur, qui commençait
à se croire sérieusement menacé et
qui échangea un geste interrogateur
avec l'Aigle-Volant.

Celui-ci souriait.
Le Canadien se rassura un peu ; il

était évident que, s’il eût courut un
danger, le Camanche n’eût pas été
nussi calma.
—Que mon frère vienne done avec

moi et qu'il prenne les instruments de
son art, s'écria Atoyac.

Il n’eût pas été prudent de refuser
d’obéir à cette injonction, bien qu'un
peu brutalement faite ; d'ailleurs, rien
ne lui prouvait que son hôte eût do
mauvais desseins contre Ini. Le chas-
seur accepta donc.
—Que mon frère marche devunt,

je le suivrai, se contenta-t-il de répon-
dre.
—Mon père parle-t-il la langue des

barbares Gachupines ?
—Ma nation habite les bords du

lac salé sans rivages, les visage pâles
sont nbs voisins, je comprendset je
parle un peu l'idiome dontils se ser-
vent.
—Tant mieux.
—S'agit-il donc de guérir un visa- sur lo visage de l’Indien, Bon-Affüt ge pâle, demanda le Canadien, qui
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Chaque insertion gulvante,.............. 0.12}

Pour chaque ligne su«dessus do six lignes
première inscition 0... Coren 0.98

Chaqueinsettion suivante, par ligue... 0.04

Uneremise hbéale est accordés pour les an-
none. 8 3 long terme,

Les annonces «léposées à Montréal, chez Fanræ
Gnasne, avec ordre de publivation, sout insérées

dana le nunéu du lendemain.

 

Succurenle à Montréal : Fahre & Gravel,
Libraires, 219, rue Notre-Dame.

     

Geo. Painchaud............ .….…. 1 00
Dlle Marie Painchaud. ........ .…… 100
Le docteur Dubé ..….RS 1 00
Laz, Marceau, Ptre.............. 100
Flor. Foirnier, M.D............. 100
Ooésime Giasson... ... +... .. 100
C. F. Langlois. ............ ………... 200
Nap. Hamel. ................... 2 00
Poulin, Ptre., (anc, curé)......... 200
Gagnon. Ptre., (V. a St. Jean)... 100
Le montant total do la souscription s'élève

donc à la somme de $369 32,
Les dépenees pour l'achat du monument,

frais d'inetallation, impression de circulairer,
timbres, enveloppes,frais de poste, a hat d’un
cœur doré, etc, s'élèvent à la somme de
£34212.

Recettes ..... ............$ 369 32
Dépenses. .................. 34212

En caisse............$ 3T20 .
Le tout humblementsoumis, les membres du

comité offrent leurs plus sincères remerciments
À toutes les pereonnes généreuses qui Ont con-
tribué à cotte œuvre vraiment belle of patrioti-
que.

Québec, 31 décembre 1872.

———r

(Officiel.)

Séance Spéciale du Conseil-de-Ville.

Vendredi 3 janvier 1873.

Piégents ; Son Honneur le Maireet MM. les
échevins Chambers, C616, Ging:as, John Hearn,
Munt, Norris, et MM.“‘es conseillers Giblin, M.
A. Hearn, Hébert, [alrance, Mailloux, Ü.
Murphy, Peachy, Roy et Venner.

Le procès-verbal de la dernière séance a été
lu et adopté.
Présenté un élat des deniers perçus eur les

diver marchés de cette cité peniant le mois de
décembre dernier se montant à l4 somme de,
savoir:

Marché Berthelot $120. OU.
* de la ‘liaute ville: 303. 85.
« Jacques-Cartier 372. 00.
«St. Paul 117. OU.
“ Finlay 275 "0.
« Champlain 400. Ou.

Présenté un état du fonds d'amortissement
our J'année 1872 T3 soumis par le trésorier de
a cité.
Présenté une demande de la part du Bureau

protestant des commiesaites d'école du lu cité
de Québec, en vertu de la quatrième sectiou de
l'acte de la Province de Quebec 35 Vict, Chap.
12 de prélever et payer au dit Bureau la som-
me que la Corporation est obligée de payer
our l’année 1873 d’après les dispositions de
‘acte 32 Vio, ch. 16. Renvoyée au comité des
finances.

Présenté une-lettre de M. lo conseiller Ga-
gnou résignantl'office de conseiller pour le
quartier du Palais.

Présenté copie d'un protêt notarié À la de.
mande de MM. Peters, Vallée et autres contre
le transport par la Corporation & M. A. Venner
de part.e de ia rue St. Dominique. Reuvoyée à
l’avocat de la Co poration.
Présenté copie d’un protêt notarié à li de-

mande de M. A. J. Venuer requérant Son Hon-
neur le Maire de signer un acte de transport
de partie de la rue St. Dominique en ss faveur,
d’après la résolution du conseil en date du 20
décembre dernier. Li.uvoyée avec la précé
dente. »

L'ordre du jour étant appelé,
Du consentement du Conseil, M. l'échevin

Chambere, secondé par M. l'échevin Hunt, a
proposé etil a été,après division de 11 contre 3
savoir :
Pour—MM. Chambers, Côté, John Hearn,

Hunt, Norris, Gingras, Giblin, Mailloux, Mur-
phy, Roy, Venner, (11).
Contre—MM. M. A. Hearn, LaFrance, Pea.

chy, (3).
Résolu—Que le comité des chemins soit prié

de s’enquérir de la convenance de prendre des
mesures nécessaires aux fins d'acquérir la pro-
priôté de l'Honorable Henry Black sur la rue
du Fort, pour élargir la dite rue, de constater
le coût du dit élargissement et sur le tout faire
rapport à ce conseil.

. l'échevin Gingras, secondé par M. l’éche-
vin Norris, a pro;0sé et il a été
R*solu—Que'le montint requis pour la cons-

traction du nouveau ponton soit pris sur les
appropriations du comité des marché de l'an-
née 1873 1874.
M. le conseiller Mailloux, secondé par M.

I'échevin Gingras, a proposé et il a été eur

   
 

tenait à être fixé sur ee qu'on exigeait
de lui. .
—Non, répondit Atoyac; un des

grands chefs apaches a amené ici, il y
a déjà plusieurs lunes, deux femmes
des visages pâles ; ce sont elles qui sont
malades; le malin esprit s’est emparé
d’elles ; en ce moment, la mort étend
ses ailes sur la couche où elles repo-
sent.

Bon-Affut tressailllit à cette nou-
velle innattendue, le cœurfaillit lui
manquer, un frisson involontaire agita
tous ses membres ; il lui fallut un ef-
fort surhumain pour refouler au
fond de son âme l'émotion profonde
qu'il éprouvait et pour répondre d’une
voix calme à Atoyac :
—Je suis aux ordres de mon frère

ainsi que mon devoir l'exige.
—Partons, alors, répondit l'Indien.
Bon-Affût prit sa boîte à médica-

ments, la plaça avec précaution sous
son bras, sortit da calli à la suite du
sachem, et tous deux se dirigèrent à
grande pas vers le paiais des vestales,
accompagnés, ou pour mieux dire sur-
veillés a distance par I'Aigle-Volant,
qui marcha sur leurs traces sans les
perdre un instaut de vue.
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division égale et sur ia voix prépéudérante de
Bon Honneur la Maire, .

Récolu-—Que le comité des chemins soit prié
de faire rapport À la prochaine séance de ce
conseil, si ilne serait possible de'diminuer
le nombre des surveillants pour ce départe-
ment.
M.l’échevin Hearn, secondé par l’échevin

Côté à proposé et il à été
Résolu—Que l'aviseur légal de ia Carpora-

tion soit requis de prendre sans délai les dé-
marches nécessaires pour acquérir à ls Corpora
tion telle partie de la propriété de la veuve
O'Brien du côté eud du Hôvre aux Dismants
qu'il faut pour compléter l'élargissement de la
rue Champlain pourvu par un règlement de ce
Conseil. .
M. Péchevin ITearn, seconds par le conseiller

Roy, a proposé
Que dans le cas oii le plus bas soumission-

naire pour les travaux de l'introduction de
l'eau et du drainage dans la rue Arthur, quar-
tier St. Pierre, ne signerait pas son contrat
sous un plus long délai, le comité de l’aqueduo
soit autorisé à demander des nouvelles sourais-
sions et à accorder le contrat au plus bas sou-
missionnaires responsable. ;

laquelle motion a été renvoyée à la prochai-
ne séance pour considération.
Le conseil s'est alors ajourné, faute de quo-

rum. Ajourné.

Télégraphie Générale.
Londres, 7.

Napoléon est mieux cs matin, Sa condition

n'est plus regardée comme compromise et le

Dr. Guelph est retourné à Londres.
St. Pétersbourg, 7.

Le Czirewitoh n'a plus la fièvre et son état
est satisfaisant.

 

Paris, T.

Plusieurs personnes appartenant à la Société

Internationale ont été arrêtées hier à Paris et

dans les provinces. La police a trouvé des bom-

bes Orsini en possession de quelques-uns des

prisonniers. :
1 es carlistes ont enlevé les raile sur la voie

ferrée entre Mirande et Bilbao et entre Alazan

et Pampelune. lls ont aussi incendié les gares

de chemin de fer au moyen de pétrole et ont
fait prisonniers les employés de chemin de fer.
La plupart des employés du chemin de fer
espagnols refusent de remplir leurs fonc ions
et en conséquence les trains ont cessé tempo.

rairement de marcher.

Dans l’Assemblée aujourd'hui M. Belinatill a

donné avis qu’il interpellerait le gouverne
ment au sujet de la démission du Comte De
Bourjoing, ambassadeur de France près la cour

papale.

Le Président et le sous comité des Trente ge

sont entendussur le jour où le Président pour-

ra personnellement adresser la parole à l’As-

semblée.
; New York, 7.

Une dépêche spéciale de Londres dit que le
Président Grant a notifié l’Espague de négocier
un traité de paix avec Cuba moyennant l'abo.
lition de l’esclavage, ou bien de vendre l'Ile
aux Etats Unis.
vans une entrevue, hier soir dans £a cellule,

Stokes a montré beaucoup de mauvaise hu
meur contre la poursuite et les témoins. Il
soutient que le verdict tel que rendu a été
acheté ; que les jeunes garçons Raymond et
Hart ont été corrompus et que c'est leur té.
moignage qui l'ont fait condamner. Il s'attend
à être entièrement acquitté. Il dit qu’il a été
victime de l'agitation populaire et que le jury

était décidé d’avance de le condamner.
Questionné sur l'impression que lui avait

causéle verdict du jury dans le procès de Sto-
kes, l'avocat de la poursuite a répondu que,

pris en considération le jury tel que composé,
le verdict na.l'avait nulloment surp is.

- Bostan, 7.
Le maire dans son rapport annueldonne les

statistiques suivantes eur lea incendies qui ont
eu lieu pendantl'année : Nombre de bâtisses
brûlées, à l’exception de celles qui n’ont été

qu’enlommagées, 776, dont 7U9 en briques el

pierre et 67 en bois. Leur valeur est estimée à

$13,591.CU0 et On estime que pour les rempla
cés, il faudrait aue somme de $18,000. La va.
leur de spropri tés et effets particullers détruite,
est de $60,000.
Le nombre de maisons assurées de 550, Ily

a eu dans ces incendies 140 pertes de vie, dont
7 sont des pompiers. .

mreettetree

Sessions Trimestriellés de la Paix.

Cette cour s'est ouverte hier sous la prési-
dence de “on Honneur le Juge Doucet.

Voici l'adresse du Juge au Grand Jury :
Messieurs les Grands Jurés,
En ouvrant le présent terme, la Cour doit

vous informer que trois actes d'accusation seu-
lement y ecront soumis à voire examen : deux
pour larcin, et un pour infliction "de blessures
corporelles graves.

Votre serment d'office est en termes telle-
ment formels et précis que la Cour-ne croitpas
nécess ire de vous donner des instructions
spéciales sur la nature des (levoirs que vous
avez à remplir.
Vous aurez à examiner les témoins dont les

noms sont inscrits au dos de chacun des actes
d'accusation qui vous seront soumis, et à vous
Assurer si lgg témoignages de ls part de la
poursuito sont suflissnts pour moliver la mise
en accusation de la partie inoulpée ; si vous
jugez que in preuve soit assez forte pour faire
le procès de l'accusé, votre chef endosera
l'acte d'nccusntion do ces mote A true bill ou

accusalion fondée. Dans le cas contraire ce
sera, Not a true bill, ou No bill, ou Accusation
nonfondée ; volre chef signora cette entrée et
renverra l'acte devant la Cour.

Les causes qui vont vous être soumises n’exi-
gent pas d'instructions spéciales de ma part;
Ja preu7e à leur soutien est d'une nature telle
que votre simple bon sens vous indiquera de
suite les conclusions auxquelles vous devez
arriver. ,

Il faut le concours de douze d'entre vous
pour t'ouver une accusation fondée.

Si vous avez besoin d'assistance de la part
de la Cour ou le ses officiers, cette assistance
vous sera donnée avec le plus grand | laisir.

Présidence de Son Honneur le Juge Doucet:
Mercredi, 8 janvier 1873.

Un nommé Tessier subit son procès pour vol
d'une Polonaise et d’un gilet de dame de Gros
de Naples, propriété de Philomène Jobin, de
la viile de Lévis. Par le témoignage il appert

que le prisonnier le 25 octobre dernier se
rendit chez M. Edouard Brochu’à ls Pointe
Lévis, s'y installa comme pensionnaire et y
passa la journée. Vers le soir, Tessier laissa Ja
maison de M. Brochu, et on remarqua qu'en
psrtaut il avait un paquet rous lesbras. Néan-
moins l'on ne soupgonnait encore rien. Plus

éians la soirée le nommé Honoré Guay,
qui fussi jogeait chez M. Brochu revint à la
maison, à eon arrivée il aperçat Mlle Philo
mène Jobin en pleurs.
En réponse à sn question sur ln cause de
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son obagrin, cotle dernière t que Ter
niet était parti et avait enlevé deux de ses effets
de la valeur de $21, ajoutant qu'elle pensait
que le capot de M. Guay avait probablement
été auasi dérobé. M. Guay se munit d'une lu-
mière et s'assura, en montant au garde robe au
Sième, que son capot avait disparu. Tessier eu
partant avait laissé derrière lui son cheval et sa

voiture.
Guay traversa à Québec et après des perqui-

sitions trouva Tessier chies une dame Uauvreau
à St. Koch. Ce dernier lui avoua avoir pris les
effats et lui dit en même temps que le capot
était à la Pointe Lévie, mais que ln polonaise
et le gilet de Bille. Jolin étaient chez dame
Marie Chevalier, sur le côteau Ste. Geneviève.
Guay en avertit Mlle. Jolin, quien voyant
Madame Chevalier s'assura du fait qu'elle avait
acheté les effets en question de Tessier, mais
les avait revendus à une femme dont elle refu-
sa de donner le nom. Guay réussit à trouver
son capot, mais les effets de Mile. Jolin n'ont
pu être retrouvés. ‘Tessier lors de son arresta-
tion à prétendu qu'on l‘avait maltraité, qu’on
lui avait gardé de force le cheval et la voiture
avec lesquels il s'était rendu chez Brochu.
Le prisonnier n’est plus défendu par aucun

avocat, et les jurés après avoir entendu les té-
moiguages de la Couronne, sous la conduite.
habile du Greffier de ls Paix, rendent un
verdict de coupable sans laisser la boîte. La
cours'ajourne alors jusqu'à demain à 10 heures
A. M. pour s'occuper du procès de Larrivée
pour vol de 5 cox:ies de bois la propriété de M.

Hubert Carrier, de Lévis.
Nous avons omis hier de mentionner que M.

Godfrey Prendergast avait été nommé inter-
prète des Grands Jurés pour ce terme, et que
les grande jurés avaient été congédiés hier
après-midi.

———

FAITS DIVERS.

Avis sréoIAL. — Los personnes qui ont des
propriétés dans les quartiers St. Pierre et
Jacques-Cartier ou ceux qui sont intéressés

dans icell 8, sont notiliés que le délai accordé
pour l'enregistrement des renouv-llements ex-
pire le 31 de janvier courant.

COURS PUBLIO.—Nous avons le plaisir d'an
noncer que M. Bégiu va commencsr vendredi
eoir, 10 du courant, à 8 h. P. M., à l’Université,
des cours publics sur les principales questions
historiques qui ont rapport à la primauté et à
l’infaillibilité des Papes. Ces leçons continue
ront chaque vendredi suivant à la même haure.
Le public y est invité.

REOTIFIVATION.—M. Sheppard, inapecteur des
postes, nous écrit, que contrairement à ce que
nous avons annoncé hier, l'Artiv a pu faire ses
voyages régulièrement lundi dernier çt que les
malles ont été transportées par ce vapeur et
non en canot.

coLLEGE MORRIN.—Le Prof. Daw:on a donné
hier soir sa première leçon sur la chimie inor-
grnique devant un nombreux auditoire.

LE CONCERT DE VENDREDL—Ce concert eat
donné sous la direction de notie excellent vio-
loniste, M, A Lavigne. Chacun se fera un de-
vo r da tendre hommage à notre artistre en y
assistant. C'est le moins qu’on lui doive. Il ne
faut pas oblier que M. Lavigue est un de ceux
envers qui le public à le plus de dettes. Tou-
jours il s’est multiplié pour rendre service à
tout le monde date sa spécialité ; il a prodigué
partout son talent. .

Voici un concert qui se donne sous sa direc

tion.
Il ne faut pas manquer d’y assister, d’aller y

applaudir notre artists et ceux quilui prêtent
leur concours.

D'ailleurs, tout en faisant son devoir, chaoun
jouira, s'amuscra en entendant l'interprétation
d’œuvres musicales clhiarmantes dont plusieure,
comme nous l'avons dit hier, n’ont pas encore
été jouées à Québec.

COMPAGNIR FRAN(AISE.— Demain jeudi, 9 cou-
ront, À la Salle de Musique, lère rep:ésentation
du drame : Les chevaux du Carrousel, ou Bona
parte à Vénise. Certainement,la salle sera rem
plie, car l'annonce faite hier, par Jd. Sander-

son, concernant le chauffage, rassurera un
grand nombre de personnes, qui auraient pu
s'abstenir dans la crainte du froid. Les pré-

cautions sont prises, jusqu'à la fin de l’hiver.

Jour et nuit la Salle de Musique sera chaulfée.

Nos braves artistes, peuvent donc être assu

rés pour demain, d'un grand succès, artistique
et pécuniairo. A demain, Voir aux annonces,

le programme.

NÉNESTRELS.—Nous annoncons au public que

la troupe de ménestrels de de Hogan et Mudge

commencera dès lundi prochain, à donner des

soirées à la Salle de À usique.

Cette troupe est venue à Québecil n’y a pas

bien longtemps, et s’est acquise du premier

coup une grande popularité.

SOCIÉTÉ D'AGRICULTURB DU COMTÉ' DE BRAUCE.

—À une assemblée générale des membres de

la Société d'Agriculture du comté de Beauce,

tenue le 3U décembre dernier, les messieurs

suivante ont été élus officie:s et directeurs pour

l'année 1873, savoir:
- Président.—G. B. Lafleur, écr., D. D.
Vice-prétident.—Michael Cshill, éer.
Secrétaire trésorier. — Z. Veziua, écr,
Directeurs.-—MM. André Lacroix, George

Lessard, Cyrille Valle, Vital Poirier, Joseph

Fortin, James Ray, Louis Turgeon, Hypolite
Boutin, Léger Pepin, Romain Dallaire, Louis

Paradis et Thomas Lessard.
Auditeurs.—G. O. Taschereau et P. Bolanger

écuiers.

BONS COUPS DB FUsll..—M, Blouin, gardien du
Lac Caché, a tué dernièrement de deux coups
de fusil trois magnifiques caribous.

Voilà ce qui s’appelle économiser la poudre.

Éonsrrks.—Hier après-midi, vers 4 heures,un
cheval attelé à un sleigh russe s'est échappé en
face du magasin de $1 de Harper ; deux dames
qui se trouvaient dans le sloigh ont été jetées
dane la rue. Heureusement elles n’eurent que
Isÿpeur, et le cheval putêtre arrété À quelques
pas plus loin par un jeune homme, M. Tho,
fils du professeur. Les deux dames reprirent
lour place dans le sleigh non sans trembler un
peu et poursuivirent leur promenade si désa-
gréablement interrompue pour un moment.
Un tandem est venu en collision aussi hier

après-midi rue St. Jean avec uno boîte d’em-
ballage et a tourné nens deaus dessous, Per.
sonne.n'a reçu d’égratiguure. Les promeneurs
n’ont eu que le désagrément de prendre un

plorgeon.

O0OUR DN POLWR.~Davant Léger Brousseau,
Ecuier.

: Séance du 8 Janvier, 1873.
La cause de Ferdinand Bacon, contre Ernest

Boivin pour assaut et batterie, est entendue et
la plainte est renvoyée avec frais.

   

 

pce enma .

devs bu snooudin.<Thilonidne LaFlamme
le, et pour se raviver demande hospitalité à

a Cour. Ce qui lui est Hôcordé pour 2 mais.
Plusieurs infractions au règlement concer-

nant l'enlèvement de ls neige, sont punies.

RXÉCUTION CAPITALE.—Ln 18 décembre a eu
Lieu, sur la place de la Roquette, l’exécution du
nommé Joly (Alphonse-Eugène) âgé de 23 ans
qui avait été condamné, le 39 octobre dernier,
À la peine de mort par la cour d'assises Go la
Seine, pour terltative d'assagsinat sur la person-
ne d’un gardien de la Itoquette, le sieur Have-
ner.

Joly avait été précédemment condamné à
Vingt ans de travaux forcés pour arrestation
nocturne et teutative de meurtre sur la per-
sonne de M. ‘Tronchot, de la Comédie Frençai-
sa. C'est pendant sw détention à la Roquette
qu’il chercha à tuer le gardien Havener, en le
frappant avec un morceau de bois garni de f r
qui sert au transport des seaux dans la prison.

Joly prezsantait si bien le sort qui lui était ré-
servé, qu’en sortant de la Roquette pour être
trarsféré à la Conciergerie, quelques jours avant
de compa:aître devantle jury, il demanda un
crêpe qu'il s'attacha au bras, afia de porter
d'avance son propre deuil. ll avait encore ce
crêpe à la cour d'appel, et il l'a gardé jusqu'à

sa mort.
L'exécution de Joly est la seconde qui a lieu

avec le nouveau système de guillotine sans
échafaud, inventé par M. Roch. L'inetrvment
reposait simplement sur le pavé, saus plate
forme ni escalier.

UNB INVENTION INPORTANTS. — L'Alta Califor-
nia, journal de Sin Francisco, nous apprend
qu’un habitant de ls Californie vient de décou-
vrir Un nouveau combustible incomparable-
ment plus économique que lo bois et la houille.
Il s’agit de l'emploi de l’eau comme lumière,
commechaleur et conime force motrice, L'ex-
périence a été faite récemment avec un plein
succès, en présence d'un concours très-nom
breux. Une fournaise de briques de huit pieds

de longueur par six pieds de largeurétait sur-
montée d'un baril, contenant environ six gal
lons d'huile de pétrole crue. Le baril commu-
niquait avec la fournsise au moyen d’un petit
lobe lançant uu jet d'huile de la grosseur
d'une plume d'oie. Un autre tuyau reliait la
fournaise avec une bouilloire à vapeur distance
de quinze pieds. L'huile du tube ayant été
enflammée, on laissa pénétrer un petit jet de

vapeur qui frappant l'huile dégagen l’oxigène

de l'eau qui s'enflammant, produisit une cha-
leur intense ct une lumière ai vive qu'elle
éblouit tout le monde. La chaleur était si forte
qu'elle fondit en quelques instants tous les
métaux qui furent exposés à son action.

L'inventeur, qui est médecin, dit qu’avec
$500 par jour, il peu alimenter une fournaiee
qui fondera deux tonnes de fer par heure etil
offre de fournir, moyennant $200.00, 1: vapeur
pécessaire pour lo voyage de San Francisco à
Panama, aller et retour.

 

Aunonces Nouvelles.
En v.nte.

Comté de Portuenf—L, P. Bernard.

Ferm«tura à bonn> heure —Alf, Em‘nd et autris.

Salle de musique—Hogan & Mudge.

Acte do la faillite 1883 —Charles Baillie.

Présents de Noël et du Nouvel An—Glover, Fry
& Cie.

Noël et le Jour de l'An—Léger & Riufret.

Granderéduction—Fyfe & Garneau.

Pour les achats d'automne et d'hiver-—Montminy

& Brunet. ’

Public, attention—F. X, Lepage.

   —_- -

Revue Financière et Commerciale.
 

Québec, 8 janvier 1872.

Montant parc: À la douane de Québec, pour la

semaine finissant le 28 du courant, dans le Port de

Québuc, $3,519.°1

 

MARCHE MONETAIKE,
Now-York, 2h, p. m., 8 janvier 1873

Or 1113.
Échango steritng 109}.
Grevnhacke 8: :, 891. '

E. C. Bagnow,
’ Courtler,

V1: -à-vis le Bureau de Posto,

MABOIE DK NEW-YOBK,
7 janvier.

Coton 20jc.
Fleur, de 56c à 10c plus bas; recettes 10,00€

qrts ; ventes, 5,000 .qrts., de 5.85 à 6.25 pour sup.
de l’Etat, de l'Oucat ; de 6 95 à 7.75 pour com-
mune de choix extra, de l’Etat ; 6.85 à 7.45 pour
celle de choix extra fine.

Fleur de seigle, du 4.50 à 5.50.
Blé, plus ferme ; recettes, 25,000 minots, ventes

10,000 & $1.58 &-1.68 pour bla du printemps,No, 3,
en magasin ; de $1.70 4 $1.73 pour do No. 1 do;

de $1.72 3 $1.00 pour blé rouge de l’hiver, de
l’Ouest ; $1.85 à $2.00, pour blô jaune do l’Ouest;
de $1.824 à $2.29, pour blé Lianc de l'Ouest.

Reigle, fermé ferme.
Blé d'inde, ferme ; recottcs 33,000 minots; ven-

tes, 33,000 minots, de 66c à 661c pour le mêlé de
l'Oucst, arrivé par bateaux à vapeur, et 64c à 64j0

pour do por navires,
Orge, fermée languissant.
Avoine, fermés plus ferme; recettes, 4,000 mi-

nots; ventes, 19,000 minots, de 42 A 44 cts. pow:
l’avoine de l'Ouest cu wagasin, et 45 à 46c pour la
blanche de l’Ohio.

Lard, fermé plus forme de $13.25 à $13.75 pour
le mess nouveau. .
Saindoux, de Tic A Tjc pour le steam rendered

et 8c pour le kettle rendered.
Beurre, de 24 à 30 cts,
Fromage, de 14 à 14j cts. e
Pétrole cru, 10ÿc ; raffiné, 270.

eee

Comment les Vieillards et les Infirmes acqald-
rent de 1a vigueur par lo Birop d’Hypophosphites
Composé de Fellow.
Dans Ja vigueur de la leunesso la dépense d'ac.

tivité cérébrale qui est le siége réel de Ia force
cher l’homme estcontrebalancée par l’activité des

fonctions nutritives eans l'aide de la science mé-
dicale.

Mais le temps, le destructeur des forces physi-

ques, intellectuelles et morales, fait son œuvre.
C’est alors que l'on doit recourir à la rclence pour

rendre à l'intelligence et au corps sa force épuisée.
Chaquo effort de l’eaprit, tout. acte du corps

exige Une dépenso plus on moins grande de l'élé-
ment nerveux, en proportion de importance de

la pensée ou de l'acte physique. Fuisqus le Birop

d’Hypophosphite galvanise réellement le vis vitas
il doit supporter, affermir le mécanleme humain
lorsqu'il à perdu la vigueur do la jeunesse.

 

Mariages.

A St. Germain de Rimouski, la 7 du courant,
M. Autoine Langlois, Typographe, au Courrier du
Canada, à Mademoiselle Sophie-Béatrice Couillard
de Beaumont.

Hier, le 7 du courant, à Ja Cathédrale de Québec,
par le Révd. M, Godbout, Monsieur Cléophas
.: ousseau, A Mademoinelle Emélie Hudon dit 
“Beaulie g, tous deux de cette ville,

 

 

Annonces Nouvelles. *

     
  

Annonces Nouvelles.
 
 

EN VENTE.
UT superbe fond de magasin sur le Marché

Cha oplain, bien connu pour un Lou poste de
Conditions libérales.commerce. B'adresser à ce

bureau.

Québec, 3 janvier 1873.

Fermeture à Bonne Heure.

N° Soussigne:, principaux Epiciers de Bt.
Roch, consentous i ga-der ouverts nos maga-

sins respectifs jusqu'à NEUF Lenres P M, de
cette date an ler Avril 1873, lva Sa nedis ot vi illes
de Fêt-s except's.

 

Alf Emond, 11. A. Paré,
M. W. Coles.in, Ed. Ciark,
Lemesurier & Brouard, Hamuel Laxman,
Louis Demers, 0. b, Huot,
N. Filion, l'araclis & Grenier,
John Leraclin, N. Laberge,
J. B. Martol, Antoine Pouliotte,
T. Morissette & Cie., Edmond Ferland,
George Drolet, F, X. Grunivr.

Québec, 8 janvier 1873—1 fp

SALLE DE MUSIQUE.

MENESTRELS

bE

HOGAN & MUDCE.

 

 

Corps ds Mosique avec Tustramen*s eu Argent,

Pour trols soirées seulement.
——

dans ve -

LUNDI, MARDI ‘‘t MERCREDI,

Les 13, 14 et 15 JANVIER.

20 Exécutants de première force.

Nouvelles Chansons, Ballades, Danses, Drôle-
ries, Bouffonneries, Mascar+dos, Arlequinades.
Nous présentons un programme défiaut tout co

quo peut produire sous ce rapport uno troupe du

même 4 enre,
Billets d’'admission : Galeries, 25 cents ; Siéges

réservés, 50 cents.
Portes ouvertes & 7 heures. Représentation à 8

heures.
Billets à vendre chez ©. Holiwell, Papetier de

la Garnison, cn fice du nouveau Bureau de Poste.

HOGAN & MUDGE, J. T. MORSE,
Seuls propriétaires. Agent.

Québec, 8 janvier 1873—5f

Acte dela Faillite 1869.

Dansl'affaire do

GUAY & Cis, de Québec,

 

Failli.

Je, Soussigné, CHARLES BAILLIE,de la Cité
de Montréal, ai été nommé Syndic dans cette
affaire.
Les créanciers sont requis do filer leurs r'cla-

mations devant moi sous un mois.

CHARLES BAILLIE,
Syndiv.

Montréal, 8 janv er 1873—12f

ON DEMANDE -
= Professeur do Francais de premidre classe,
À et qui pourra donner ges leçons le matin.
S’adresser toua les jours au bureau du Mercury.

Québec, 7 janvier 1873—3f

 

 

Fermeture à Bonne Heure.

OUS, Sous:ignéa, premier Marchands-Epiciers

de St Roch, conæntons à fermer nog maga-
sins reppectifs à HUIT hemes dn soir de cette

date au ler Avril 1873 les Samedis ot veilles de
Fater exceptés.

Dion & Dubeau,
Art, J. Turcotte,
J. A. Mailloux.

Québec, 7 janvier 1873—6fp

SALLE DE MUSIQUE.

GRAND CONCERT

Lemesurier & Brouard,
G Boisrean,

 

| VOCAL ET INSTRUMENTAL.

DONNÉ A LA

SALLE DE MUSIQUE,
VENDREDI, 160 JANVIER.

SOUS LA DIR£OTION DE

MONS. À.LAVICNE.

Admission, 50 centins.

Les billets sont en vente chez les Marchands
de Musique et le soir à la poite de la salle, Les

sièges peuvent être rétenus à l'avance chez M. À.
Lavigne, Marchand de Musiqu>, cù se trouve le

plan de la ealle.
Québec, 7 janvier 1873

BANCS POUR PIANOS! ! !
(PIANO STOOLS)

Galeries, 25 centins.

 

NE Caisse de Tabourets (Stools) pour Pianos
vient d'être reçus chez

A.LAVIGNE,
Marchand do Pianos et do Musique,

114 rue St. Jean,
(Banque d'Eparguos.)

Québec, 1 janvier 1973

et
Fraverse du Grand Tronc.

FIN d'accommoder tout le monde, le vapeur

“ AROTIC ' à partir d'anjourd'hui fera chsqre

soir à SEPT beures un voyage spécial, tant que la
navigation sera Itbre.

Par ordre,

 

 

A. GABOURY,
Secrétaire.

Québec, 7 janvier 1873.

Jeunes Filles Demandées.
 

0" demande plusieurs Jennes Filles pour tra-
vailler à la préparation du Sothérlon, Philo-

donte, eto.
S'adresecr au

Ds. POURTIER,
Dentiste,

: 16, Rue Bt, Jenn.
Québec, 4 janvier 18 3—ef

Le Petit Manuel d'Agriculture

HUBERT LARUE.
n'est en vente à Québec que ches les libraires sui.
vante, à savoir : ’

J. A, Langlais, Bt. Boch.
P. Déry, Bagse-Ville,
0. Frichette, Coto do In Basse.Ville,
Québoc, 24 décembre 1872-—3m

 

COMTE ‘DE PORTNEUF.
AVIS PUBLIC.

JE donne par les présentes avis public, que les
torres ci-dessous mentionnéus su-ont vendues

par encan public à Cap-Banté, au Bureau ‘’u Con-
se 1 Mur icipal du Coté de Portueuf, LUNDI, le
TROISIEME jour do MALS prochain, à DIX
heures de I'nvant. midi, pour cotisations et frais
de chemin, dis aux Muni.ipalitis ci-dus-ous men-
tionnées sur les diveises terres plus Las désiguées;
et cv, à défaut du puiement des dites cotisations
et taxes auxquelles elles sont affectés et des frais
encourus.

*0. Un lot do Lorre appartenant à John Law-
rebcesou, situé dans le quatrième rang du bois
franc de la Paroisse de Portt enf, contena t envi-
ron quatre arpouts de large, sur cuviron viogt-
oinq de profondenr, borne cu front au chemin
Royal, © : yrofondonr à la tocre de John Jege, d'un
côté au nord à la terre du dit John Jess, du l’autre
côté au sud a la‘terre de John Gilj:on.
Montant dû à la Municipalité de N. D.

de Portneuf.......... verens $16.43) lB.
20. Ur lo' do terre appartenant 4 Angus Mco-

nald, situô à Portneuf, en la truis'ème concession,
communément appelé» * t. Paul, contenant envi-
ron un spent et demi do larger, sur environ
trente arpents do profundeur, borné en frout à la
terre d'Olivier Boudreau, en profondeurà celle de
Thomas Jess, d'un côté vu nord-est à la terre de
Tréflé Hamelin et de l'autre côté au su l-ouest à
celte des héritiers Gaulin,
Montant dû à la Municipalité de N. D.

de Portueuf...............$14 8C1 ct.

80. Un lot de terre appartenant à John Lry on
situé à Portneuf duns le sixièmo rang on bois
franc, contenant environ quatre arpent: delargeur

sur environ vingt-cing arpenis de profondeur,

borné en frout au chemin Royal, en profond ur

aux terres du septième rang, d’uu côté a4 nord à
1a terre dw John tituart et de l'autre « ôté au sud à
celle d’Al.raham Ball.

Montar:t dû à la Municipalité de N. D.
de Portaeuf .......….....…....$.13cts.

40, Un lo: do terre appartenant à Joseph Le-
febvre, Jur, situé à St. Ubalde, Mun'cpalité de St,
Casimir, rang 8t. Louis, -outenant environ deux
arpents d.. frout sur caviron vingt-six de p ofun-
deur, boraé en front au chicmin Loyal, on profon-
dour à la ligno seign-urinlo de ste. Aune, d’un
côté au vid à Louis Lachance et de l’autre côté
au nord à Joseph Morin.
Montant dû à la Municipalité de St.

Casimir... .............. P8.70 cts.
50. Un lot du terre appartenant à Ubalde Leduc,

situé à St, Ubalde, Muuicipalité de St. Casimir,
rang St -. Anne, contenant environ deux arpents
de front, sur environ vingt-huit aip-nts de pro-
fzändeur, borné eu front aux terres de P. Hubert
Grsndtois, Ecuier, en profondeur à la ligne Sui-
gneuriale de Ste. Anue, d'un côté au nord à Na
zaire Tessier et de Pat tre côté nu gud à O. Leduc,
Montant dû à la Municipalité de St,
Casimir... $3.90 ct,

60. Un lot de t-rre appartonant À David Pivhé,
situé à St. Casimir, rang Bt. E onard, contenant
trois arpouts de frout sur vingt-cinq arpents de
profondeur,| orné en front aux terres du rang Ste.
Anne, en pro:ondeur aux lerres du rang St, David,
d’un côté au sud-est à Bélarmiu Perron et de l’au-
tre côté au nord-est à George Lebœuf
Montant dû à la Municipalité de St.

Casimir... hereon $i. © cts,
To. Un lot du terre appartenant à Augustin

Hawelin, situé à St. Cuaimir, rarg, Ste. Anne,
contenant environ un arpent et demi do front, sur
euviron quatorze arpents de profondeur, borné en
frout à Narcisse Parr, en profundeur a la ligne
Ste. Anne, d'un côté au nord à Blzéar Côté, do
l’autre côté au sud au cordon des terres du rang
l’Hétrière.
Montant dû à la Municipalité de St.

Casimir... .............. eee PTL ctr,
80. Un lot de terre apyartenant à Louis Al'ard,

situé à ::t. Casimir, rang St. Jérôme, contenant
environ un arpent et dimi de front, sur trente
arpenta de profondonr, prenant son front aux
terres du rang nord de la Rivière Ste, Anne, of go
terminant en profondeur à Aléside Alary, borné
au sud-est aux terres du rang des Abouts et de
l’autre côté au nord-vst à Lonis Dolbec.
Mou‘ant dû à la Muvicipalité do St.

fasimir..…...........…......$t.34 cts.
90, Un lot de leurre appartenant à d'icire May-

rand, situé à St. Casimir, côté nord de la Rivière
Ste, Anne, d> forme irrégulière, contenant environ
un arpent ct demi en s perficie, prenant ‘on front
à la dite Rivière Ste. Anne, «t so trrmivant eu
profondeur à Nare.5se Parr, joignant d'un côté an

sud-oupst à Elie Grandbois et de l’autre rôté au

nord-cuest à Narcisse Parr,
Montant dû à la Municipalité de St,

Ca inir,.......0.0 0000000 $23) ta,
100. Un lot de terro appartenantà Louis Bridre,

situé à St, Ubalde, rang St Pauly Municipalité de
8t, Casimir, contenant deux arpunts de front sur
environ treute arpents de pio‘onden- borné en
front aux terres dos quatorzu lo 8, en profondeur
aux terres de P. Hubert Grandbois, Écuier, d’un
côté au nord à Philippe Kouss-an, et de l’autre
côté au send à Raphaël Lefebvre.
M-ntant dû à la Municipalité de St

Casimir......... ...........811.15 cts.
110. Un lot de terre appartenant à Narcisse

Paquin, situé à St Ulalde, rang Bt. Paul, Munict-
palité de St. Casimir, cuntenaut environ +ix ar.
pents do frout, sur environ treute arpeuts de pro-
fondeur, borné en front aux teirus du Uouverne-
ment, on profoudeur au rang 5¢. Achille,d'un cits
au nord à E. D Paice, du l’autre côté au sud à
Jean-Baptiste Angers.
Montant dû à la Municipalité de St.

Casimir..........…..!........$R.10 cts.
120. Une terre appartonant à Louis Pichet,

située en la Paroisse de St. l'asile, en la conces-
sion St, Joseph (Allsoppville) Seigneurie d’Au-
teuil, contenaut quatre arpents de front sur vingt
cinq de profondeur, bornée cu front au chemin
Royal, en arrière à la dite profondeur, au nord-est
à Joseph Montreuil, et au sud-ouest à L. Bichard.
Montant dû à la Municipalité do St
Casimir... vases $28.77 cts.

130, Une terre appartenant à feu Frs. Giroux,
situéo en la Parois:e de St. Basile, concession Ste.
Anne sud-ouest, Seigneurie d’Auteuil, contenant
un arpent du front sur douze arpents plus ou
moins de profondeur, bornée en front au chemin
Royal, en profondeur à la Rivière Chaude, a:
nord-est à Francois Berirand «ft au sud-ouest à
Pierre Chevalier.
Montant dû à la Mun'cipalité de St.

Basile.....................B2 433 cts.
140. Uno terre appartenant à Louis Jenesse fils

située ou la Paroisse de St Da-ile, con-ession Ste,
Anne sut-ouest, Beignemio d'Art nil, contonant
doux arper ts de front sur vingt-cing srpents do
profondeur, bornée en front au chemin Royal, en
airidre à la dite profondeur, au sud-ouest à Au-
gustin Roy, et nu nord-est & Dame Veuve Patri-k
Quin,

Montant dû à la Municipalité de St.
Basile,........ vee eas $0.50 cts,

150. Une terre appartenant à Elio Chaillé, ai-
tuée en la concession Bt. Joseph (Allsoppville)
Paroisse de St, Basile, Heigneuric d'Auteuil, con-
tenant denx arpents de front fur vingt-cinq de
profondenr, bornée en front an chemin Royal, en
arrière à la profondeur, joignant d’un côté au
nord-est à Léandro Thihaudeau, et de l antre côté
au aud-ouest à Robert Frenette. .
Montant dû à la Municipalité de Bt.

V'anile...... s+soouvense 00000. $4.80 cts,
À Cap-Sant6, Bureau du Conseil Mapicipal du

Comté de Portnenf, ce 2e jour de janvier 1873.
LÉONIDAS PRAXÈDE BERNARD,

8e5.-Trés, C. M, U. P, N.

Québec, 7 janvier 1873—2f

A VENDRE.

U Village de Montmagny, une magnifiqu
Mvlson de 50 pieds anr 30, avec Hangars, eto,

etc, “ur Un terr:in de 10 milles pieds quarrés,
Aussi aix beaux Emplacoments de 6000 pieda
chaque. Le tont situé sur Ia rive nord de la rivière
du Bud, près du pont St. Thomas, autrefois la pro-
priété de fele Major Gaspard Bolsseau Ces em-
placements sont près del’église, «lu marché, de le
cour, en un mot au centre du village, A des con-
ditions trés-libérales.

B'adresser à

 

L. FRÉOHRET, St. Thomas,
Montmagny, 30 décembre 1872,

  

  

 

 

SALLE DE MUSIQUE
La Compagnie Française

Sous la direction de M. MAUGARD,

DONNBRA

JEUDE, le 9 JANVIER 1825.

La première représentaticu de

LES CHEVAUX DU CARROUSEL

BONAPARTE A VENISE.
Grand drame historique en 8 actos, par MM,

Paur Foucuk et Azno1za
(Eplsode de la Cam pagued'Italie, 1797.)

A l'étude :

Schylock, où Le Juifde Venise,

g

aud drame en A

actes, thaduit de Shakeapsaré par M. Victor Sé-

jour.-—Le Médecin des Enfants, draine en 5 actes.

—Le Duc d'Albuquerque, ou Echec et Mat, drame

en 5 actes,

Prix dos places:

Parterre,.....50 Cents.

|

Galerie... .25 Cents.

On peut se prucurer des billets à l’avance ches

M, R. Morgan, marchand do mu ique, ches M. À

Lavigne, marchand de musique, et chez M. Roch

Dugal, pharmacien et à la Salle de Musique, bu-

reau de M. Sauderson.

Québec, 4 janvier 1873.
 

 

CORPORATION
D

QUÉBEC.

Bureau du Greffier de la Cité,

HOTEL-DE-VILLE,
Québec, 4 janvier 1873.

: AVIS PUBLIC
ST par le présent donné que, d'après les diepusi-
tions de l’aote 34 Vict , chapitre 36, tout élec teur

municipal qui n'aura pas pay. ses cotisations et
taxes de l’année fiscale courante avant SIX heures
du soir du VINGTIEMEjour da JANVIER cou-
rant, sera disqualifié à voter à aucune élection
municipale, qui pourrait avoir lien pendant l’an-
née fiscale=p:ochaine, ravoir : depuis le premier
lundi de Mai 1978 jusqu’au même lundi de l’an-
née 1874 ; et d'après les dispositH(s de l'acte passé
à la Lernière session amendant la charte de la
Cit4, nulle personne ne sera éligible à la charge
d’Echevin ou de Conseiller de la Cité de Québec,
qui ne sera pas électeur dûment qualifié de la dite

té.

Par ordre,

L. A. CANNON,
Greffier de la Cité.

Québer, T janvier 1873-—3fs

COMPACNIE
D’ASSURANCE MUTJELLE

DES COMTES

 

MONTMAGNY, BELLECHASSE ET L'ISLET,
CONTRELE FEU.

ETABLIE EN 1872.

En vertu du chapitre 68 des Statuts Refondus du

Bas-Canada.

. RUREAU :

Rue Ste. Julie, St. Thomas, Montmagny.

LEANDREFRECHET,
Secrétaire-Trésorier et Inspecteur.

Dirnoreurs

JOSEPA FISET, Ecuyer, Président.
JAMES "ILIVA, Ecuyor. *
PRUDENT TÉTU, Ecuyer.
CANDIDE DUFRESNK, Ecuyer.
OCTAVE DION, Ecuyer,
STANISLAS VALLRE, Ecuyer.
ABRAHAM FISET, Ecuyer,
LOUIS DUPUIS, Ecuyer.
A. M, DECHENF, Ecuyer.

Avantages offerts.

10. Bas prix,—Le montant de la primo est le
quart de celui payé aux autres er suranc.s.

20. FaoiLith pn PAIEMENT.—Au Heu d'argent, la
Compagnie accepte en paiement de la
prime, un Billet sur lequel l'assuré n'est
tenu de donn r quo 10 pour cent comptant,

30, RE:PONSABILITÉ LIMMÉS — L'assuré n’est res.
ponsable que pour le montant de son billet.

40. Granps suraTÉ.—I & Compagnie n’assure pas
de propriétés ni dans les v Iles ni dans les
villages, à moins qu’elles ne solent suffi-
samment isolées.

fo. Fo*ura==La Compagnie re charge aussi des
dommages causés par la foudre

L. FBÉUHET,
Secrétairo-Trésorier et Inspecteur.

Montmagny, 30 décem* re 1872.

Société de Fermeture à home hears,
Sections St. Roch et St, Sauveur.

 

OUS, Marchands de Nouveautés de St. Roch et
St, ¥nuveur, consentuns à former nos établis-

tomonts à SIX heures P. M, à commencer du 2
Janvier prochain, jusqu'à nouvel avis, les samedis
et veilles de fêtes exceptés.

MM. F. Carrier & Cie,, MM. Z, Paquet,
L. N. Henault, FT, Hudon,
J. Fortin, L. Fontaine,
R, Blumhart, u. Lemieux,
F. Simard, F. X. Lepage,
F. X. Bernard L. Habdon Côté,
Montminy & Brunet,
F. W. Venner & Cie,
Michel Drolet,
P. P. Pelletier,
Narcisse Dion,

J. Bte. Morieset,
N. Bouchard.
J. O. Brunet,
J. Plamondon,
E. 8t, Plerre.

J. @&. COLLIN,
8, 8. F. M. 8t Roch,

Québec, 29 décembre 1872-61

Argenterie à l’Electro.
 

N assortiment considérable et très bien cholst
d'articles de goût, Argentés à l'Electro, pro-

prea à fournir des Cadeaux de Noël et du Jour de
l'An à ceux qui on désirer t.
A vendre à de grandes réductions, attendu que

les soussignés veulent abandonner cette spécialité, BÉLANGEB & GABIRPY.
Québec, 19 décembre 1873131  
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S.J.SHAW,
No. 7, Rue St. Jean, Haute-Ville, et

N . 15, Rues Notre-Dame et
Sous-le-Fori, D.-V.,

OFFRE EN VENTE:

VAISSELLE
PLAQUEE

 

en ARGENT.

Première qualité, choix considérable,

‘Patrons choisis.

— AU:SI-——

Poiles de Fantaisie et autres, Grilles

Perfectionnées, Grillage, Tisonniers,

Corbeilles à Charbon, Corniches do-

rées, Baguettes, Bandes à Rideaux,

Articles de Coutellerie de Table et de

Poche de J. Rodgers & Fils, Carabi-

nes se chargeant par la Culasse, Re-

 

 

 

volvers Amérieaing, derniers modèles
 

brevetés. Avec l'assortiment complet
 

ordinaire de Quincaillerie pour les

maisons en construction, etc, ete.

Québec, 24 décembre 1872.

Pharmacie de Québec,
No, 4, Rue la Fabrique.

 

E Boussigné informe ses amis ct le public qu'il
a a toujours en mains un'assortiment complet
9: .
Drogues, Produits Chimiques, Parfumeries

Francaises et Anglaircs, Butles, Lois de teinture
Médecines Patentces, Eponges, Brosacs à cheveux,
Brosses à ongles, Brosses à dents, Brosses à bai be,
Savous de Toilette en grande variété, aussi un
choix très varié de Boitcs de Fantasie,

Toutes prescriptions de médecines remplies
avec le plus grand soin. J

FELIX CAMPEAU,
Pharmacien,

No. 4, Tue la Fabrique.

Québec, 74 décembre 1873

=255) E. JACOT.
Î E Soussigué à l'honueur d'annoncer à Fa nome
|A breusc clientèle et au public en général qu’il

vient de recevoir un 112s mand assor:iment d'el-
fets nouveaux et riches pour les Fôtes et qu’il
vendra à des prix extrêmement bas, vu qu’il im-
porto dir ctement des Manufactariers d'Europe
et des Etats-Unis

Montrea d'Or et d'Argent, Montres à Remoutoir
au Pondant, Montres à Chronomètrs, Montres à 4
de seconde, Chaînes d'Or pour Dames et Messieurs,
achets et Médaillons pour D-mes «t Messieurs,
Epinglettes et Broches d’Or, Anneaux et Pendauta
d'Orcilles, Bagues d'Or, Argenteri-s de la célèbre

 

      

- Menufact"re de Reed &-Baiton, Pendul#s, Bron-
zes, Articles de Fantaisic, ete, à des prix très
réduits chez

E JACOT,
Rue de la Couronne, St. Roch,

Québec, 30 déc. mbre 1872.
 

  
PIAZOS! PIANOS

Hallett, Davis& Cie.,
5 Weber,
La Westermann,
4 Warnum,
SH Bick's & Cie,
2 Bauer,
: Bhiedmayr.

4 ——AUSRI—

&
De Magnifiques TTarmoninme et

maintsautres In trumeuts de Musique,

—ACSI ~=

Musique en feuilles nouvollonsent
publiée.

A & J. VÉZINA,
32, Rue St, Jean. ‘s
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Comme Cadean du Nouvel
DB

Magnifiques Attachements Therpsichore pour
Pianos de $°.00 ou de §5 00.

A vendre par

An

A & J. VEZINA,
31, Rue 8t. Jean.

N. B.—Tcutesdemandes pour Piaros accor !6x,
etc, étant laissées au dit niagasin, serout ponc-
tuellement exécutées par notre accordeur bien
conuu, M. J. Hutcheson.

A. & J. VEZINA,
32, Rue St. Jean.

Québec, 20 décembre 1873.

PIANOSET ORGUFS.
Pianos de CHICKERING & FILS,

Chez leur agent
S. SICHEL,

16, Rue la Fabrique.

Pianos de STEINWAY & FILS,

Ches leur agent
8. SICHEL,

16, Rue la Fabrique.

Pianos de HAINES & FRERES,
Chez leur ngent

8. SICTIEL,
16, Rue la Fabrique.

Orgues de MASON & HAMLIN, |

Ches leur agent
S. SIOHKE,

16, Rue la Fabrique.

Orgues de GEO.À. PRINCE & Cm,
hea leur agent

H. SICHEL,
16, Bue lu Fabrique.

Un assortiment complet des célèbres Inatru-
ments uanommés. Expédition immédiate et ta-
pide sur commande, Conditions lbérales, Un ac-
cordeur do premidro classn est attnehé A Ungence,
Tous les ordrer laikaén nu magasin de M. H, Mor-
gau, Marchand de Musique, seront promptement
exécutés.

8, SICHEL,
16, Rue la Fabrique.

- Québec, 19 décembre 1872—1m
°

  

Acte de la Faillite 1869.

Dans l'affaire de

POLYCARPE NADEAU, Marchand de la

Rivière-du-Loup, (en bas) individuellement

et comme associé dans la maison de Na-

deau & Hudon,

Failli.

B, Soussigné, R HENRY WURTELE, do Qué-
beu, al été nommé Byndic dans cette affaire.
Les créanciers sout requis de filer leurs récla-

matious devant moi sous un mois, et une arsom-
blée des crénuciers ama lien à mou bureau, Rue
St. Plrre, Québec, MEROREUDI, lo Se jour de
¥EVRIER prochain, à 11 heures À. M, pour l'in-
terrogntoire public du [a'113 ct pour | arrangesneut
des affaires de la tuillits on général,
Le Kailll est notifié d’être présent.

R. HENRY WURTELE,
Syndic Ofüciel.

Québce, 3 janvier 1873.

Acte concernant la Faillite de1869
L'I RES AMENDEMENTS,

Dans l'affaire de

J. B. RICHARD, de Québec, Fabricant du
Chauesurcr,

 

Failli.

E, Boussigné, OWEN MURPHY, Syadic Offi-
ciel, de Québec, ai été nommé Syndic dun

cette affaiie,
Les créanciers sont notifiés de filer leurs récla-

mations devaut moi sous un mois.
L' cr(anciers ront par le présent notifiés que le

Failli a dépoté à mon bureau un Acte de Com-
position et de Décharge, à être exécuté par la ma-
jorité en nombre de ses créanciers, représentant
les trois-quaits en valeur de ses dett-s, sujet à
être computé pour vérifier tello prov ations'il n’y
a aucune oppcsition faite à cet Acte de Composi-
tion et Décharge duns trois jours juridiques immé-
diatement après la dernière publication de cet
avis qui aura lieu le DIX-HUITIEME jour de
JANVIERcourant, le Syndic soussigoé agira sur
la d'te Acte de Composition et Décharge suivant
sa teneure,

OWEN MURPHY,
Syndic.

Québec, 3 janvier 1873

Acte concernant la Faillite de 1869
ET SES AMENDEMENTS.

Dans l'affaire de

JOSEPH SANFA(ÇO“, Menuisier at Epicier,

de Québec,

 

Failli.

E failli m'a fait une cession de ses blens
et les créauciers sont notifiés de se réunir à

mon Bureau, Bâtisses du 'Pélégraphe, Rue St.
Pierre, Québec, LUNDI, le VINGTLEME jour de
JANVIERcourant, à ONZE heures A, M. pour
r. cevoir l’état de sus nffaires et nommer un syndic.

OWEN MURPHY,
Syndic ad interim,

Québec, R jauvier 1873.

Acte de la Faillite 1869.

Dans l'affaire de

EMILE TIUDON, Marchand dela Rivière-du-

Loup (en bas) individuellement et comme

associés dans la maison de Nadeau & Hudon,

Failli.
E, soussigné, R. HENRY WURTELE, de Qué-
bec, ai été nommé Syndic Jans cutteaffaire.

Les créanciers sont requis de filer leurs récla-
mations devant moi d'ici à un mois, et uuo réunion
des dits créanciers aura lieu à mou bureau, Rue St.
Piorre, Québec,JEUDI, 19 € jour do FEVRIER

prochain, à 1! heures A. M., pour l'interrog+toire

public dufailli et pour l'arraugement des affaires

de la faillito en général.
Le Failli est notifié d'être présent.

R.HENRY WURTELE,
Syudie Oficiel

 

Québec, 3 janvier 1873.

PASTILLES DU DR. HÉLATON,
POUR SOULAGER et GUERIR

La Tour, les Rhumes, l'Enrouement, Ie Cirippe, et
toutes les Affections Putmaonaires ou des Bronches.

 

 

ES Pastilles sont offertes au publie, avec pleine

confian € dans le pouvoir merveitienx qu'elles

possèdent pour maîtriser ou guôrir les Rhumes,

I'Kurouement, les Catharres et les Extinctions de

Voix les plus obrtinés. Il à toujours ét& la cou-

tume d'une certaine clacse d'industriels peu scru-

puleux, d'attribuer à leurs drogues nauséabondes,

la puissance de guérir tous les maux, Nous ne
voulous pas induire cu orreur notro nombreuse

clientèle, nous désirons quo nos pratiques juget t

par clle-mêmes du mérite de nos préparations et
zerendent compte ei elles méritent la confiance

du public. En toute assurances, nous disons que
les Pastélles du Dr. Néluton sont un bienfait pour

l'humanité. Cet bommeillustre a donné son opi-

nion sur cette } orrible maladie, presque toujours
in-urable, qu’on appelle la consomption, il dit

que nenf sur dix des personnes qui succombent à

ce mal, ont contracté la maladie à la suite d'un
Rhume mal soigné, qu’anrait pu guérir uue boîte

des Pastilles du Dr, Néluton.

Ces Pastilles soulagentle

Croupe en 30 minutes ; soulagent un Rhume ordinaire
tnstantanément ; soulagent l'Asthme immédiatement
guérissent tous les Rhumes avant ulcération ; gué-
rissent U'Inflammation de la Gorge ; arr“tent ?'En-
rouement des Chanteurs et des Orateurs ; arrétent

toujours la Toux ; favcrisent toujours le Repos.
"Les Pastilles du Dr. Nélaton sont préparées

avec soin, «après la recette véritable que possè-
dent seuls les propriétaires. .

Rien de qua its inférieure ou d'impur n'entÂ

dans leur composition, Elles sont préparées par
un nouveau procédé chimique, an moyen duqnel
elles gagnent des propriétés thérapeutique, jus-

qu’ici à lu médecine. Les Phatmaciens qui recom-
mandent à leurs pratiques les Dustilles du Dr. Né-

laton, seront satisfaits de la merveilleuse jcélérité
aver laquelleelles guérissent des maux si long-

tomps regardés commu Incurables,
Ces Paatilles sont vordues en Gros et en Détail

par les Propriétaires «4 tous les Phurmacions bien
assortis.

CHAQUE BOITE EST VENDUE 25 CENTS.

LE CUMMEROD RÉNÉF.CIE D'UN K8COMP E LIBÉRAL

LAFOND & VERNIER,
Pharmaciene-Chimistes,

252, rno Notre-Dame, Montrat,
5°, rue St. Jean, Québec.

Quêl ec, 33 décembre 18°2.

AVIS AUX Ni ARCHANDS.

MPORTÉES directoment de Belgique par M. le
L Comte La. d’Arachot. 88 Caisses de Liqueur
dus Bernardine de l’ALbayo do Villera (Belgique)
17 Cnissen d Biter ct 54 de Vermouth,
La Liqnueur des Bornardive de l'Abbaya de Vil-

lers, supétioure à la Chartreuse, est recommandée
par tous les médlecins Européens, pourfaciliter ls
digestion. *

S'adresser à
M. SMEDTS MASSART,

No. 27, tue St. Joseph, St, Roch,
Québec, 16 décembre 1872.

HARENG.
100 UARTS do Hareng du Labrador No. 1,

5) Quarta d'Ioreng Caraquette, pre-
mière qualité.

A vendre par
J. B, RENAUD,

26 et 28, Ruo Bt, Paul.
Québec, 18 décembre 1872. 
 

 

 

RABAIS EXTRAORDINAIRE
DAYS LES

NOUVEAUTÉS.

OUS avons encore ou maius pour env'rou
$40,000 de Marchandises pour ls Saison d'Hi-|

ver, Nous somes déterivds 3 ligatdes ces mar- |
chandises À n'importe quel prix durant le saison. |
Nous avous employé ln semaine dernière À ru

marquer ces marchandises et à réduire leurs prix,
aûn d'être prête à les ctfiren vente à partir do
LUNDI, le 3 DECEMBRE, à dus prix qui, nous
eu avons l'assurauce, distanceront toat ce qu'ou «
pu voir à Québec sous ce rapport.

Notre assortiment de Flanclles, de Vêtements,
do Dessous en Laine, ds Diaps et ‘l'wveds 6; ais,
de Wincey et d'Etofics à Robes, est consbquem-
ment très considérable dans chacun des départe-
ments ci-dessus. On y fait des réductions extraor-
dinnires.

N. B.~Par un arrangement spécial avec un
Fabricant Européen, nous -offrirons Lundi, le 18
du courant, 200 pièces de Wincey à 20 par cent
a dessous du prix cofitant.
N. B.—Toutes les personnes qui ont des comp-

tes ouverts dans la maison peuvent profiter de
cette grande v(nte on liquidation,

O'BRIEN, ELLISON & Cie.
18, rue Ja Fabrique, BV.

Québec, 12 décembre 1877.

PRESENTS DE NOEL
ET DU

NOUVEL AN.
OUS demandons une attention spéciale sur nos
Riches Soies Noires, d+ toute largeur, fuites

| ar les meilleurs manufacturlers d'Europe et ga.
garanties être de longue durée,ces Soics très belles
et très utiles sont reconnues être de magalfiques
Présents pour Noel, Nouv: ! An et Fôtes Auniver-
saires,

ROBESDE BAL.
Soies de Nouvelles Couleurs pourSoirées, Robes

de Tulle, l'arletan, Grenadine et Mousseline.

ETOFFESA ROBES.
Etoffes à Robe de toutes couleurs, savoir:

Draps Satinés, Cordés en Laine, Cordés en Soie,
Poplines, Serges Françaises ot Anglatees, Velve-
teen,(Velours Patent) d’un nouveau genre imitaut
le Velour de Soie, Velveteen Rayé.

— AUSSI —
5 Pièces d'Etoffes à Robes à 25cts valant 4ucts,
75 # “6 Careaut{s 15cts  “  30cts.
Grand Choix d'Indiennes, couleurs solidos.

N. B.—Nous veudons aussi au compte des fonr-
vigseurs, et presque à moitié prix : ix Grands Mi-
roirs à Cadres Dorés, les Cadres étant légèrement
endommagés.

 

 

GLOYER, FRY& Cr.
Québec, 18 décembre 1872.

Attention ! Attention '!
E Sirop Indien pour le Fang du Dr. Clark
Johnson guérit instantanéme:t les ma'adies

suivantes: lyspepste, maladies du Foie, du Cœur,
des Rognons,la Débilité Nervense, les Affections
Scrofaleuees, la bestruction des V ra, Hydropisie,
ete, ete. Ce Sirop n’a point de rival pour une
purgation lents, pour lu digestion, pour nourrir,
pourfortifier, etc,

Arista, composition préparé par Messra. Zin-
gerlee & Cie, qui rétablit les cheveux, les empé-
che de tousber ct cn mêma temps les faire croître,

— AUFSI —
Un assortiment complet d'Epiceries, Vins et

Liqueurs, tels que : Thé, Café, l'abac, Fromage,
Genièvre, Whiskey, Toddy, Jamaique, Old Tom,
Eau-de-Vie, +1 Rouge et Blanc, Cassonade, Syrcp
Porto Rico, Syrop Ambre, Syrup Raffin, Cigares
de tout genre, Sa‘dines à l’Huile, Homards, Sau-
mon,etc, etc, à des prix très réduits.

 

 

Québec, 3 Nov. 1872.

Cher J. O. Labbé.—~Monsicur : C'est avec plal-
sir que je vous fransmets un témoignege ru sujot
de votre Sirop Indien du Dr. Clark Johnson.
Lorsque j'ai commencé à prendre ce Syrop j'étais
Dyspeptique depuis vingt deux aus, J'étais to:i-
jours battn de nial de Cœnr et des many do tite,
des étourdissements continues; je ne mangenis
que deux ou trois fois par semaines, ¢t ces vives
me faisait ressentir un malaise continuel; après
avoir pris ce remède pendant huit jours j'ai
éprouvé nn grand changement,mes vivres sc digé-
raient bien, je n'avais plus ce mal de cœur, co
vaux de tête, ces étourdirsements, et après avoir
continué à me servirde ce remède pendant quelque
temps je suis parveuu à jouir d’uno santé solide.
Je puis le recommander à tous ceux qui souflront
de ces mêmes maladies comme le meilleur remède
qui soit connu, Votre dévouée,

SARAH OUELLETTE.
A vendre par

* J. O. LABBE,
Epicier,

No, 12, Rue St. George,
Faubourg St. Jean,

Québec, 13 décembre 1872.
 

GUERISONS ASSURÉES.

LE SOTHERION.

9 ASTHME! l'Oppression! la Consomption !

L 1a Toux! radicalement guéris par le Bo-

thérion, papier-pulmonaire anti-asthmatique.

Les nombreux certificats délivrés par les pore

sounes les plus bonorables ct les médecins les

mieux connus altesteut la rnpériorité de ce nou-

veau remède : LE SUTHERION.
Combien do personnes qui rouffrent par leur

fante ? Celui-ci, c'est l'asthme, celui-là, ia con-

somption,l'un, lu toux, l’autre, la bronchite, et

que sais-je? Tout lo monde se plaint, tout lo

monde est malade, Ce vont surtout les maladies

de poitrine qui sont le: plus communes. Quel-

quus-vus, par tne éconemie mal entendue, le

; lus grand nombre, par ignorance, ne savent

quel moyen prasdro pour combattre : es maladies :

qu’ils se serveut du Suthérion du Dr, Pourtier, et

ils verront disparaître leurs maux, comme par

enchautoment, Les effets sont prompts et infail-

libles. *
Eu voute chez tous les Pharmaciens.

Québec, 9 décembre 1872—Im

Charbon à Vendre.

YHAUDRONNES de Charbon d'Ecosss

1000 C et do Nouvelle-Ecosse à Engin.

800 Uhaudronues de Charbon de Newcastlo à Grille.

300 do o do à Foige.

400 Tonneaux d'Authracito Américain, grosseur
d’an œuf et d’uno voix.

350 Tonneaux d’Authracite de Galles, même gros-

seur,
A vendre par

Wa. CRAWFORD & FILS,

Québec, 9 décemtre 1872—Im

BOIS DE CHAUFFAGE À VENDRE

J. B. MARTEL & CIE.

Coin des rues du Pont et St. François,

 

 

RB8 Soussignés ont l'honnonr da prévenh leurs

L pratiques et lo public en général quils von-
d'hiver tontes routes dedront durant la saison

pois Kral les, Merisiers,Bois de Chauffage, tels que :
Epinetton, etc, ete.

PE MARTEL & CIE. vendrout 10 môme
Bols acié, fendu et reudu à domicile. 

Québec, 39 novembre 1872--1m

NOEL

ET LE

JOUR DE LAN

NOUV. (LES MARCHANLISES

POUR LES

FETES PROCHAINES.  
Nous désirons annoncer à nos

amis et au public en général que

nous avons regu par le steamer

‘ POLYNESIAN ”

5 Caisses

DE

MARCHAXDISES
POUR LES

PRESENTS DE NOEL

ET DU

JOUR DE LAN.

1 Caisse de Soierieset de Tarla-

tans de Fantaisie Dorés et Argen-

tés pour le prochain bal.

Il y a aussi quatre nouveaux

Départements attachés à l’établisse-

ment, ou toutes commandes sont

exécutées d’après les dernières mo-

des de Paris et de Londres, et dans

le plus courtdélai, viz :

Le Département: des Robes.

Le Département des Manteaux.

Le Département. des Chapeaux.

AUSSI

Le Département des Tailleurs

conduit par un homme habile nou-

vellement arrivé de Londres.

LEGER & RINFRET
No. 21, Rue la Fabrique,

HAUTEVILLE

Vente sans Reserve.

BANQUEROUTE
Le Soussiané ayant fait l’acquisition du Fonds de magasin appartenant

à la succession de feu GEORGE TALBOT, de Lévis, offre aux marchands

et au public en général une occasion favorable d'acheter à nne grande réduc-

tion, Un assortimnent de ferronnerie et de quincaillerie des mieux choisis

acheté aux anciens prix, ou 5U par cent au-dessous de la valeur actuelle.
Les marchands qui désirent compléter on augmenter leur assortiment

feront bien de profiter de «et avantage exceptionnel. Les Forgerons, les

Charrons, les Menuisiers, los Charpentiers, les Moubliers, lee Selliers, les

I
bFOND

Plombeurs,ete, ete, y trouveront tout
viennent à leurs diverses branches d’in

80, Côte du l'assage.

Quebec, 26 décembre 1872,

 

 

  

particulièrementles articlos qui con-
dustrie.

La vente commencera ce jour même, et se continuera tous les jours de 8

heures A. M., a 6 heures P. M., à l’ancien magasin de fen G. TALBOT, No.

C. W. CARRIER.

 

 

=) POUR LES

 

An, ou Cadeaux de Noces sont resp

MORLOGER e

veauté, comprenant:

Colliers, Médai

Ainsi qu’un grand choix d’obje

Quéâber, 31 décembre 1873.

GRANDE R

An.

escompte afin de les vendre avant la

Soies Noire et de Couleur,

Ftoffes à Robes,
Wincey,

Indiennes,
Manteaux,

Québec, 16 décembre 1872,

RUE, ST. JOSEPH, ST. ROCH.

Son Assortiment est considérable, varié et de la plus haute nou-

ETRENNES. £3

 

Les personnes qui ont des Présents à fuire pour les Fêtes du Nouvel
ectueusement priées de visiter et de

profiter de ln vente à bon marché qui se fait en ce moment chez

GEORG. DION,
t BIJOUTIER. DS

Montre en Or et Arg-nt. nouveau genre
Chaîne en Or, Argont pour Dames et Messieurs.

Anneaux, Juncs, Bagues, en Orfin,
llons, Loquets.
ts en Jais, Caoutchouc (vulcanite)

Ecail de Tortue, Corail, ete , &tc., pour être vendues à un bon marché

sans précédent, et propres à être donnés en Cadeaux.

VENTE SANS RESERVE.

EDUCTION
 

Grands avantages pour vous procurer des Présents pour le Jour de

Nous offrons maintenant les Marchandises suivantes à un grand
fin de la saison :

Etofles à Manteaux,
Nuages,

Et tout autre article convenable pour des Etrennes.

FYFE & GARNEAU,
No. 55, RUE ST. JEAN.

 

NAPOLEON FILLION,
MARCHAND EFICTER,

Coin des Rues du Pont et de la Reine.

Vhounenr dinformer lo publicwil a cn maine

uu Assortiment considétuble de

Hois de Chauflage,

de toutes sortes ct de première qualité qu'il vendra

à des PRIX TRFS-MODÉRE:.
La bois s-ra #ci6, fendu et rendu à domicile à

la demande des acheteurs.
N. FILLION,

Rue du Pont, St. Roch, |

Québec, 3 décembre 1872.

Boisde Chauffage

LE Sousslgné domme avis aux citoyeus de lv

Merisier, Bois Scc, cte, ete. ;
Le bois est vendu et rendu à domiello à dus

prix très ealisfaiennts.
ALFRED EMOND,

Marchand-Epiciet.

Coin dus rues Craig et de la Reine, 8t. Roch,

Qu'bec, * décembre 1872—jno

| A COMPAGNIE
DE

Mastic, Noir à Cirer, Tormies, Boites

d’Euiballage, etc, de Québec.

AVIS.
La Compaguie ci-dessus est prête à recevoir

toutes ocmmandes pour

MANTIC, de qualité supérieura,

NUIR A CIRERde la meilleure composition,

FORMES pour Chanssures d » toutes grandeurs|

et numéros.

EOlTES D'EMBALLAGE de toutes dimensions,

PRIX TRES-MODERES.
In ESCOMPTE LIBÉRAL rera accordé à tout

achietenr au comptant.
Toute commande recevra une prompte atten-

tion,
f'adresscr au buteau de la compagnie, No, 47

rac Notie-Dame-des-Anges, St. Roch de Québec,

L. LALIBELTE,
Sect.-Très, de la Compagnie.

Quéliec, 7 novembre 1872-—3m

A \/ x = =

EB personnes qui ont contracté des dettes en-

|; vors feu ALEXIS DEROUSSELLE, en son vie

vant de Beauport, (cuyer, sont informés que la

moitié de leur dette appartientà la succession de

feus MARGUERITE MAT HURIN, épouse com-

mune en biens du dit ALEXIS DEROUSSELLE

et qu'elles doivent payer cette moitié à M, GEOR-

GE BOISSONNEAULT, exécuteur-testamentaire

de la dito Dame DKROUSSELLE, et quant à

l'autre moitié de leur dette qui appartient à Ia

succession du dit fen ALEXIS DEROUSSELLE,

elles sont notifises que si elles la paient à VIC-

TOIRE FREDETTE alias FRADET ou a ses

agents et procureurs, elles courent le risque de

payer deux fois, parce que le testament du dit

ALEXIS DEROURSELLE cst contestée devant

les tribunaux par ses enfants,

M. F. CORDULE DEÉROUSSELLE,

GEORGE BOISSONNEAULT,

 

 —

   
Ville qu'il a ¢n vento un lot do Bois de Obaul |

fage de première qualité, consis'ant en : EFralle !

Acte concernant la Faillite de 1869
ET SES AMENDEMEN fS.

Dans l'affaire do

ALPERT JOLIVET, Peintre, de Québec,

’ Fuilli.

E failli m'ayant fait une cession de ses blens,
les créanciers sont notiflés de se réunir à mou

Bureau, Bâtisse du Télégraphe -Rue St. Pierre,
Québec, LUNDI, le VINGT-SEPTIEME jour de
JANVIER, à ONZE heures A. M,, pour recevoir
l'état de ses affaires et nomm.r un syndic.

OWEN MURPHY,
Syndic ad interim.

Québec, 7 janvier 1873.

Acte de la F'aillite 1869.
Dans l'affaire de

J. B. A. TOUSSAINT, de Québec, Epicier,
w'aills.

E Failli w'ayant fait une cession de ses Liens,
les créanciers ront nolifiés de se réunir à mon

bureau, Pâtisses du Télégraphe, Rue &t. Pierre,
Quêbec, MERCREDI, le IIUITIEME jour de
JANVIER prochain, à ONZE heures A. M,
pour recevoir l'état de ses affaires et nommer un
syndic.

 

OWEN MURPHY,
Syndic ad suterim.

Québec, 24 décembre 1872.

Acte de la Faillite 1869.
Dans l'affaire de

BINET & LAROCHE,

 

Faillis,

JE Soussigné, WM. WALKER, de Québec, ai
(1 «té nommé gyudic dans cette affaire.

Les créanciers sont priés de produire entre mcs
mains leurs réclamations sous un mois, et une
assemblée des créanciers sers tenue à mon Bureau,
No. 17, Rue 8t, Piorre, Québec, MERCREDI, le
22e jour de JANVIER prochain, à DEUX heures
A. M,, pour l'examen public du failli, et pour le
règlement des affaires «le la faillite en général.

WILLIAM WALKER,
Syndic Officiel,

Québec, 20 décembre 1872—2s

Acte de la F'aillite 1869.
Dans l'affaire de

WILLIAM ONSLOW,

 

Failli.

E, soussigné, OWEN MURPHY, Syndic Offi-
ciel, de Québec, ai été nommé Syndic dans

cette affaire.
Les créanciets sont priés de produ:re entre mes

mains leurs réclamations sous un mois.

OWEN MURPHY,
Syndic.

Québec, 19 décembre1872.

~~ DEMANDE
N homme d'expérience capable de prondre soin
et charge de Moulins à Scie,à Farine et autres,

désire avoir une situation. 11 possède une bonne
éducation et est muni des meilleures recomman-
dations.

S'adresser & ce Burean,

  Son époux,

Québoc, 26 roptembre 1872—jno Québec, $ novembre 1872-—4sq



 

      

  

Peaux de Buffle!

Peaux de Buffle !!

ITTONOBABLE Compagnie de la Bais d'Hud-

L son vient do nous accorder l'Agence Gé-

nérale, your lu vente en gros et en détail, des

Peaux de Buffie

dans toute la Puissance,
La qualité de ces peaux est supérieure et un

choix spécial en a été fait pour nous.

Avis à MM. les marchands of à toute personne

qui désire acheter de bonnes Peaux.
TH. HUDON,

Coin des rues St. Joseph et la Couronne.

Québec, 6 novembre 1872—3m

PRELATSANGLAIS.
OUS venons de recevoir les meilleures Toiles

N Cirées pour parquetqui s'importenten ce pays.

Le prix en est très-modéré, vu que nous les re-

cevons directement d’une des premières manufac-

turcs d'Angleterre.

Les patrons sont de luxe et sans rivaux dane

Québec.
‘TH. HUDON,

Coin des rues St. Joseph et la Couronne.

__Québec, 6 novembre 1872-—3m

VIN DE GINGEMBRE.

} E Meilleur Vin de Gingembre que l'on puisse

4 boire, en Octaves et en Barils de 5 gallons.

A vendre par

BAZIN & GRENIER,

Ancien postu commercial de W Poston, Ect,

Rue Notre-Dame, Basse-Villo,

Québec, 6 abcembre 1872 ;

SAVON! SAVON!!
{AVON Blanc de Darling & Brady.

AVON Royal à Blanchissage de Robertson &

Fières,
Savon Princo Arthur de Robertson & Fréres,

' i“

 

 

 

«Diamants ‘
4 Peerless u “
«Etoile du Canada “ +

“Blanc de Smardon,
“Royal Couronné de Bardon,
i“ Brun 4H ;

A vendre par
BAZIN & GRENIER,

Aucien postocommercial de W. Poston, Ecr,

Rue Notre Dame, Bagse-Ville,
Québec, 6 décembre 1872.

OLD TOM GIN.
 

Oco TOM GIN, en Octaves.
À vundre par .

BAZIN & GRENIER,

Ancien poste commercial de W. Poston, Ecr,,

‘Rue Notre-Dame, Basse-Ville,
Québec, 6 décembre 1872.

HUILE D’OLIVE.
VILE d'Olive de Bacigalupi & Cie, en bou-

teilles de pot, pinte et chopine.
A vendre par

 

BAZIN & GRENIER,

Ancien poste commercial de W. Poston, Ecr.
Rue Notre-Dame, Basse-Ville.

Québec, 6 décembre 1872.

WHISKY ECOSSAIS.

HISKY Ecossais Supérieur, en bouteilles de

pot, pinte, et aussi en barils de 5 gallons

A vendre par

BAZIN & GRENIER,
Ancien poste commercial de W. Poston, Ecr.,

Rue Notre-Dame, Basse-Ville.

Québec, 6 décembre 1872.

EN RECEPTION,

50 Tonnes de Mélasse.
50 Tonnes de Sirop.
100 Quarts d’Huile de Charbon.
50 Tonnes da Gin DeKuyper.
30 Quarts d’Enu-de-Vie de Jules Robin,

100 Caisses d'Huile d'Olive.
A vendre ches

MARTINEAU & THIBAUDEAU,
Epiclors,

Rue Sous-le-Foit, B.-V.

N. B.—On trouvera toujours à cet établissement

un assortiment des plus variés et des plus consi-

dérable, en gros ct en détail et cela à des prix

très modérés.
Québec, 4 novembre 1873.

GIROUX & FILS,
MARCHANDS DE FRUITS,

RUE ST. PIERRE, BASSE-VILLE.

{LTTE maison est renommée pour ses fruits

J importies divectement. Elle révendique la

réputation d'avuir les primeurs cn toute saison

des fruits À légumes de toute espèce.

Vente en gros et en détail.

Kille se recommaude anx marchands de la cam-

pagne «t au public en général par In loyauté de

ses transactions, l'excellence de ges produits et la

wodicité de ses prix,
Les Pommes et les Gignons co particuliers sont

tmport’s directement Jer nus du Portugal, les au-

tres du Haut-Canada ct des Etats-Unis, et sout
toujours de qualité supérieure.
Qu'on t'eublie pas Pudresse de

MM, GIROUX & FILS,
Ximechunds de fruits et légumes,

Rne ft. Pierre, B.-V.
Québer, 21 octobre 1873,

AREL &CIE.,
Meubliers, Ebénistes et Bourreurs,

RUE sr, PAUL, BASSE-VILLE,

NT l'honneur d'informer le public de Québec

ct de Ja compagne qu’ils ont toujours dans

Ir ur & ablis:cment un assorsiment des plus consl-

déraltes de menbles gui ne lsisgent rien à désirer

gous le prot du fin, de Pélegance ct des prix.

Chaises, Bofas, Tables & Carte ct de Contre,

Style Français, coustruits eur commande avec

tout le soits possible, Chaises de Fantaisie, Chai-

sea pour les imalndes, Buffets, Chiffennier, Cou-

chettea de tont genre, ete, ete,
Prix tent à fuit ratisfaisants.

Ayant déji sesvi plusieurs grandes maisons de

Québec à lew grande satisfaction, ils uecralgnent

pas d'assurer AUX peTroi nes qui voudront bieu vi-

siter leur établissement qu'ils ne négligerout rien

pour méviter come par le passé le patrousge du

pnblie.
Québec, 16 octobre 1872-——20

ALFRED EMOND,
MARCHAND-EPICIER,

EN GKOS ET EN DÉTAIL,

l'honneur d'infor rn public de 1a-ville et

KUE DU FONT, ST. ROCH.

A Ia campague qu'il vient de recevoir tout son

assortiment d’Epicertes f aiches, Vins et Liqueurs

qui ne laissent rien à désirer sons le rapport de la

qualité.
Ces articles étant achetés à des conditions très

avantageuses purmettront de les offrir à des con-

ditions qui satisferont tous les acheteurs.

L'assortiment qui est des plus consiJérables et

des plus variés coneiste en Thé, Café, Castonade,

Sucre, Birop, Mélasse, Bis, Barley, etc, ete, Eau-

de-Vie, Vin Blanc, Vin Rovge Gin de DeEuyper,

Oid Tom, Whiskey, Toddy, Liqueurs, eto, eto,
Cigares, Sardines à l'huile, Homard, Tabac en

Feuille, en Poudre, à Fumer.

LE TOUT A DES PRIX MODBRES,

Québec, 18 septembre 1363=3m
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ETABLI EN 1861.

J. D. LAWLOR,
MANUFAOTURIER DB

MACHINES A COUDRE
SINGER, B.P. HOWE el LAVLOR

Monasrèss pe L'Horsu-Diuv.
Québec, 14 Mai 1872,

M.J.D. Lawron:
Monsieur,—C'’est avec plaisir que nous vous

transmettous un témoignage au sujet de vos Ma-

chines a Coudre Lawlor d l’ussge des familles.

Elles nous ont toujours donné satisfaction et nous

sommes heureuses de la recommander aux ména-

ère
5 LES BŒURs DE L'HOTEL-DIEU

de Québec.

Québee, 2 aviil 1872.

M. J. D. LAWLOR,
La Machine Singer à Coudre à l’usago des famil-

les que uous avons achetée depuis dèux ans, nous

a toujours donné la plus haute satisfaction.

Les Sœurs du la Congrégation

Notre-Damede St. Boch, Québec.

Québec, 2 avril 1872.

M. J. D. LawLou,
11 nous fait grand plaisir de vous dunner un té-

moignage de l’excellence de vos Machines Singer

a Clondre A N'uzage des manufactures. Nous avons

trois Machines Singer à l'usage des familles et une

autre à l'usage des manufactures qui fonctionnent

continuellement à no're complète satisfaction.
Les Sœurs de la Charité de Québec,

Horez Phev pe ST. M YACINTHE.
Montréal, 11 Septewbre 1871.

M, J. D. Lawrot:
Monsieur,—l’armi les différentes Machines à

Coudre dont nous faisons usage dans cetto Inati-

tution, nous avous la “ Singer Family,” de votre

manufacture © nous sommes heureuses de la

recommander pour l'usage des familles comme

préférable à toute nuire, et parfnitement entisfai-

sAhta sons tous les rapports.
LES SŒURS DE TA CHARITÉ,
De l'Hôtel-Dicu de bt. Hyacinthe.

MonasTène pu N.-D. n& CHAnirÉ DE RurUGE,
Ottawa, 21 Uct, 1871,

ML J.D. Lawlor:
Monsieur,-—Nous éprouvons beaucoup de plaisir

À ajouter notre témoignage sur l'excellence de la

Machine à «oudre © Singer Family," de votre ma-

unfacture, que nous avons achetée de vous, Nous

sommes parfaitement sntisfuites, qu’elle est égale

à la Whecler & Wilson, et supérieureà toute autre

machine À coudre dont nous avons fait usage dans

vette institation. _

LES SŒURS DE N, D, DE CHARITK

Mila lind, Montréal, 3 mai 1872,
M. J. D. TJAWLOR:

Monsieur,—Nous sommes heurentñes de vous in-

former que votre Machiue à l'oudre “ Singer Fa-

mily,” doune complète satifaction sous tous rap

ports. Elle fonctionne à perfection sur toutes sor-

tes d'étoffes, logères où épuisscs, avec toutes sortes

de fil. Elle est ainsi plus convenable pour nous que

1a Wheeler & Wilson, ou toute autr« Machiue à

Coudre dont nous avons fait usage, eb nous la re-

commandons comme telle aveo benucoup de plai-

sir,

 
LES SŒURS DE LA PROVIDENCE.

Du Coteau St. Louis.

J. D. LAWLOR,
Manufacturier,
22, Rue *t, Jean.

BURBAU PRINCIPAL : BUREAUX BUCCUBSALES :

MONTREAL,
365, Rue Notre Dame.

|

22 Bue St. Jean, Québec.

Manufacture : 82 Rue Roy, St. J., N. B.

48, Rue Nazireth. 103 Buc Barington,H.N.E.

Québec, 23 cctotre 1672.

LE

Poupie dans son Verdict,
DECLARE QUE LA

MACHINE à COUDRE de GARDNER,
EST supérieure à toutu autre surle marché. Etle

a été examinée et étudiée par Jes micani jens

les plus entendus et lus juges les plus

compétents duns le pays, qui lui

ont accordé des prix à toutes les

principales Expositions qui ont eu

lieu par toute la Puiseance cette aunée ;

et malgré qu’elle a eu à soutenir la rivalité

de toutes les autres Machines, l'iucomparable

“GAKDNER BREVETÉF, ”

a requ la palme sur tontes ses concurrentes, après

maiutea expérience, C'est maintenant la Machine

à coudre reconzue supérieure. Voy:7 la

LISTE DES FRIX DE 1871:
PREMIER PLIX A TORONTO
PREMIER PL:IX A LONDON

de l'Ouest.

PREMIER PHIX A GUELPH, à la Grande Foire

C ntinle

PREMIER FRIX A STE, CATHERINE, comté

de Lincoln,

PREMIER PFHIX A CHATHAM, co . té de Rent.

PREMIER FRIX A WATERLOO, comté de

Waterloo

PREMIER I'RIX A ORANGEVILLE, comté de

Simicou,
PREMIER PRIX DANS MONO, comté de Prel.

PREMIER KIX DANS CALEDON, comté de
Siuscor,

 

 

à la Graude Foire

SECOND PRIX A

l'Exposition Provinciale, a Kingston

EAMII.TCGIN.
et dans différentes expoitiots du comte.

Cette magnifique pièce de mdcanisine est d'in-

vention purement cavadienne: elle puvpasse en

simplicité, solidité, et ntilité, toute autre machine

à coudre str Je marché, qu'elle soit de fabrique

canadi-nne, muéricaine, on anglaise,
Elle pique, Irode, Lor'e, Tarsemble tonte pièce

de tissn, exécute toute espèce d'ouvrage four de

manufacture, avec fous les sortes de fils, Ile est

pourvue dune gareitine complète

an
D’ACCESSOIRES.
NEN ACHETEZ PAS D'AUTRE, si pen puix

est un peu pins eleve qu'une autre, finutegieut

elle revient meilleur marché.

WDemaudez des Circulaires et des Echan
tillons,

P.BaeLes jer ounes qui out l'intention d'u

cheter ne machine à colle, duivent veiller à

ne pas être broupé pai dex agents peu serupaleux

d'autres compagnies,

CHAILES THOMP: ON,
Agent à Québec,

«  Burenu, No, 27, Rue 54, Jean, H.-V.
Quétee, 19 Octobre, 1877,

LA COHPAGNIE CANADIENN:
Da

CAOUTCHOUC

MONTEL: A Is,

ONFECTIONNE des CHINTURES et COUR.
KOIESà lateute, HOVAUX, PLAQUES pow

Joints de Machines à Vapeur, RESSOUTS et TAM

PONS pour Chars dv Chemins de Fer, VALVES
GOMME pour Libraires, ANNEAUX ponr le den
tition,etc.

— AUBRI

BOTTES et CLAQUE#S en CAOUTCHOUC,

BOTTINES ou PARDKSSUs en FRUTRE AVK
OAOUTCHULU, en graude variété.

TOUS LES ORDRRS SONT EXÉCUTÉS AYRO PONOTUALLTÉ

Bureau et Atelier : No. 272, Rue 
 

 
 

  
 em 5

Thomas Éeorgé LaHue
sr

3. E. C: Pelletier.
NOTAIRES. =

BUREAU : Ancienne Maisgu Hivité, Rue Bt,

Pierre, No 37, Basse-Ville.

Québec, 11 mai 1872—6m

FFICERIES, VINS ETLIQUEURS
NAPOLEON FILLION,

MARCHAND EPICIER,

Coin des Rues du l’ont et de la Reine.

A l'honneur d'informer le public de Québec et

de ses environs qu'il vient de compléter son

assortiment de Vins, Liqueurs et d'Epiceries en

général. L'ussorliment comprend tout co qui

compose un magasin bicn asrorti, et l’on trouvera

toujours à son 1uagasin des efféts qui ne laisserout

rien à désirer sous le rapport du prix et la qualité,

TELS QUE

Gin, Whi-key, Toddy, Jamaique, Old Tom,

Brandy, Vins Blanc et Houge, Liqueurs, Thé, Café,

‘l'abac, Fiomege, cte., ete, tout ce qui concerne

en général cette branche de commerce.

—ACSSI-—

Flour de familly Lois, Grains, Son, Moulée,

Avoine, Bié d'inde, ete, etc.
ll compte par sa ponctualitô mériter comme

par lo passé nue part du patron.nge public.

BG" Une visit à et pollivitée,
N. FILLION,

Rue du Pout, St. Koch

Quélbve, 1 octobre 187:—3m

CC EL ROY,
MARCHAND DE CUIR,

Rue Sous-le-Fort, Masse-Ville,

Den par le présent avis à ses pratiques

ct aux marchands de la ville et de la campa-

gne que son assortiment de cuir est supérieur à

tout autre autre sur le marché et que l'ayant ob-

tenu à des conditions avantagetsu, it est en me-

sure de leur oflrir l'occasion de faire d'excellents

achats & gon magazin,

Veau frangais de toutes vatiètés, Chevreau (kid)

Anglais, Doublure de Couleur, Shas buck, Elasti-

que, ete, cle, l’assortiment comprend toutes les

variétés de cuir possible. Ajusi il est inntil” d'en

faire la nomenclature,

11 compte sur le patronage constant du public,

dur cordonnicrs et surtout du commerce de la

ville et de la campagne.

B wm warché, conditions satisfaieantes, ponctia.

lité tellés sont les qualités du service du magasin

et que l’on garantit à l'acheteur,

C. E. ROY,
Marchand de Cutr,

Ru®Soung-le-Fort, Basse-Villo,

Québec, 18 octubro 1875—In

  

 

AVENDRE

À la Kannfactnre dE struments Agricoles

QUIEBB RCO.
ES Moulins à Battre perfectionnés et amélio-

r 8, et d'après le dernier ry:tème Américain,

pour un cheval ou à deux chevaux.
S'airesser sur les lieux à St Sauveur de Québec

ou à
R P. VALLÉE,

Secrétaire-Trésoricr,

Québec, 4 octobre 1872—3m

La Compagnie d'Instraments Agricoles

QUEBEC.
- AVIS

LÉ Compagnie ci-der sus Informe le Public quelle

est prête à prendre des commandes pour toutes

sortes du Machineries, tels que, Machines à Ba-

botter de Fer «t de Bois, Tours à Fer et à Bois,

Scies de toutes sortes, Scies Rondrr montées dans

tous les genres et Echiassts de toutes sortes, Na-

chines à Moitoiser ct à Percer,

— AUSSI—

Toutes espèces dlostruments Aratoires tel

 

que: .
Fauchcuees, Moulins i battre, Bateaux, Cribles,

Chartues, Fauneuses,  Moisronneuses, Bersve,

| Coupe Pnille, Semoise, Machines à Laver, Ba-

rates, Preses et Chaudrouneries de tout genre

pour l’Agriculinie.
Cette Compegnie vient d'établir une Fonderie

d'après les nouveaux principes Américains. .

Éllé n'emplcie que la première qualité de Fonte

et de Charbon et nu fait qne la première qualité
d'ouvrages duns tous lee genres,

Tous o1dres seront ex. cutés avec la plus grande

ponctualité.
S'adresser à la Manufacture à Bédardville, St.

Sauveur, près tubes.
à PIERRE LEGARE,
(icant de la Compagnie.

ou à R. bP. VALLÉE,
Soc. Tr's,

Québec, 4 octobre 1972— 370

—IMPORTATIONSNOUVELLES

Particulièrement Remarquables.

Morlegcs, Pendules, Montres

Bijouteries, Style Moderne,

(OBIS NOUVTAUXET PASHIONABLES,

AVIS SPROTAL
134 pratiques de hu 1ninon et Te public généra-

4 lement est invité d'une tosnière tonte spéciale

à veuie voir Je fplendide sssortiment d'Horiuges,
Pendules, Montrez, Bijontesis en Cr, en Argent

et en Juis, vinsi que les siches aigenterics dont le
magasin vicut de v'enrictiir,

Tous ces articles d'importation nouvelle d'Eu-

ope et dus Etats-Vuis, rout digues d'une visite

des amateurs of den connaisseurs dans la Bijou-
terie, PHorlogerie et l'Orlévrerie, La maison,

grûce à cv nouvel assortiment, se trouve ca état

de répondie à toutes les demander et de donner

aux plus exigeants une sati-faction qu'ils rencon-

traient Asses rarement.
On ne pout tiop attiver Pattention des achoteurs,

den dates, des finneés, dos galants, enfla do tout
le moude sur ces articles de Gne bhijouterie. Dans

l'assortiment, il y n des Bagues, des Anneaux, des

Jones, den Pendants d'Orcilles, des Eploglettes,

des Médaillonx, des Gavnitires complètes, en Or,
en Argent et en Jais, dont le travail délicat, ertie-
tique, le dessin fantaisiste € de parfaite élégance,

ent digne de l'admiration génévale, Dans leur

gente, les Montres, les Pendules, lee Horloges

rivalinent de perfection dans leur find avec les

bijouteries Lex Avgenteriea dont Unssortiment est

limite pe peuvent (tra passies sons silence, Leur

salenr intrinsèqueet l'aitistique de leura formes
et de leurs cleclures lex recommandent à l'atieu-

 

Fixe et Hermétique.
600 Douzaines de Verres à Confituros,
200 “ Jarres “
200 Pots de Marmelades de touten sortes.

À vendre ches

MoCAGHEY, DOLBEC & Cm,
24 ct 25, Rue St, Peul,

De la Fabrique de Lampes Brevetées de Ives.
 

 

Jamesà Pot à Bouchon Pire et Ecrmétique.
100 Dousaines de Coupes à Gelées à Couvercle

POUR LES ACHATS D'AUTOMNE ET D'HIVER
ATXEZ TOUS

À L'ENSEIGNE DE LA FEUILLE D'ERABLE,
th

 

 

No. (3,
RUE ST. JOSEPH,

ST. ROCH,

Laine, «te, ete, 
“i i

YENANT DETREI BECU
Uu assortimeut complet de Lampes À Salon, Salle

à Diner, Bibliothèque, Salles, Bureaux et
Couloirs,

Garnitures, Accessoires de Lampes.
Lampes suspendues à Kalecteims et munies du

Brâûleurs et autres accessoires améliorés,
Abat-jour en Porcelaine Dorce.
Le célèbre Foldiny luvori et autres Abat-jour en

Papier.
Cheminées à l'épaeuve de la chaleur Ia plus in-

tense,

A vendre par

MceCAGHEY, DOLLEC & Cie,
vtet 25, Rue St, Paul.

PORCELAINE DE SEVRES.

VENANT IYETRE REÇU:
Services à Déjeuner,

u Diner,
6 Dessert,

“ The,
« Cufé,

i“ Toilette,
« Chambre à Coucher.

Coupes à Babo
et autres.

A vendre par .
McCAGHLY, DOLBEC & Cm,

24 «t 22, Rue 8t, Paul.

VERRERIES.
Patrons enjolivés, simpler, univ, Carafes, Carafons,

Vases a Clairct, Aiguitres, Goblets. Verres à
Fau, à Champagne, à Xérès, à Oporto, à
Clairet, Flacona à Eau, Vases ut Bols à anse.

A veodre par

Mc¢CAGOEY, DOLBEC & Cu,
24 st 25, Rue St. Paul.

500 Caisses d'Huile “ Silver Star. ”

CINQ CENTS CAISSES,

Huile Supérieure empaquetée en quantité
variant jusqu’À 10 gallona expressément pour
les cargaison de navireset l'usage des familles.

Statutes el uses(aMarredePare
En grande variété, Sujets loisis, Mythologi-

ques, Artistiques et Historiques.

A VENDRE TAR

McCAGEEY, DOLBEC & CIE,
MAGASIN:

Noe. 21 «t 54, RUE ST. PAUL.

QUEBEC.

Québec, 11 £ept-mbro 1872.

 

 

 

TRAJET ABRÉGÉ VIA LE

CHEHIN DE FER

Rivières Connecticut et Passumpsic
ET DR LA

Vallée de Massawippi,
Se valliant au Grand. Trine, @ Sherbrooke, 4. Q.

Le Tisjet à New Voik et aux autres points du

Sud, abrégée du 70 milles.

Le Trajet à Boston et tous lou autres points de

Piést, abrégé de 20 milles,

La plus courte et in plis charmanteronto à

Ni WFPORT, Vt., st, JONNSBURRY, Vt.

PLYMOUTH, N. 1, CONCORD, BR,

NASHUA, NL MARCHESTER, NIL

BELLOWS FALLS, Vi. LOWELL, Muss,

PITCHBURG, Mie HARTFORD, Conn,

PROVIDENCE, [5.11 ALL RIVER,

BOSTON. NEW YOLK,

PHILADELPHIA. "AUTIMOLE.
WASHINGTON,

Et tons les principaux points des 1 ata de UEst,
dus Sud Fert ot du sad,

Deur Trains Fepres marchent (ous les jours.

TRAIN DB LA MALLR.

Laisse P. Levis 8.20 pao,

« Sherbrooke 4.50 no.

Arrive A Bostou6 15 pan.
« Npringfletd 6.06 pm,
# New York LL20 pm.

TRAIN BXPRRS,
Lnisse
* Kherlsooke 5.00 pou.

Arrive à Boston8,36am,
« Bpringtield 6,30 a.m,
“ New York 12.30 pan,

NOUVEL ARRANGEMENT.

N Char Dartoir of Salon Pullman a été récem-

ment place sur by Figne entre Sherbrooke et

Boston,
Prix de passage aussi bag gic sue anceane auire   tion particuticie des acheteurs,

Wa” Ou compt: aur vue virite. ~

PHILIEMON BRUNET,
À Horloger ct Bijoutier,

Cncolgnure des Buea de PEgline et St, Josepl
Vie-:-vis Is place de l'Eglise.

Québec, 26 <-ptembre 4472,

AVILES.
| E sousrigné à l'honneur d'informer le public et

À les partien Intérensées, que le Greffe de feu
Mtre i.ouis Prévost, en son vivant de Qnébec, No.
taire, lui & ét6 tianamis par un ordre du Gouver.

nour en Conseil, en date du 28 Février dernier;

et que toutes informations et copies scront don-

nées ot livrées & son Bureau, No. 66, rue Bt.
Pierre, Basse-Ville,

ligue,
("ext la plua belle route pour les fawilles qui

vont aux Etats-Unis.

ton, etc.

lea principaux points du frajet.

passagers,

de l'Hôtel St, Louis.

BUREAU DES BILLETS
POUR TOUS LES

POINTS DES ETATS-UNIS.
Rue St. Loule, vis-à-vis l'Hôtel St, Louis.    Ste. Marie. E.J. ANGERS,

yP. SCHOLES, Administration. Notaire,

Montréal, 30 jan, 1860,——la Québec, 4 mars 1872.16

GUSTAVE LEVE, L. W. PALMER,
Agent. Surintondant,

Québec, 18 septombre 1973,

Billets do ¢ conde classe pour New-York, Bose

Les bagages sont‘etiquetés (rhéqués) pour tous

Pour l'obtention de billets pour le voyage com-

plet et de toutes les jufor mations concernant les

le fret et lu trafic, "adresser au Bureau

de la Compagnie à Quél:ce, rue St, Louis, en face

Sole Noire de Lyon Cordée et Glacée.

i  No. 63,
RUE ST. JOSEPH,

ST. ROCH,

CHEZ

MONTMINY & BRUNET
C'est la maison In micux afrortie, ot oùl'on vend la

MARCHANDISFE AU PLUS BAS PRIX.

Voyez la liste ci-dessous où lus principaux effets5 less ; pour le commerce d’antom . :
Grands choix 'Ktoftes & Rober, tels que Ihap Impératrice, Batin de ASoa amen: de

Roubaix, demi-Drap ot Tweed pour contumes de Dames, Mérinos, Alpacas, Plaids ‘Ecossais tout

Blourrs «t Chapeaux y our Dames, faits dans lo dernier goût et faits aur ordre
trand assortiment d'Hniitetien de Louire, d'Astinean, d'Oura ut de Cast © hi
Velours de Soie de Tx, Gd, 1a verge jusqu’à 40a, ; pe,poor Manteaux d'Hiver,

Grande variété de Sale de Couleur,
Plumes, Matane, Fiemis Françaises, Gauta Français, ete,
Ou offre un graud tot de Fintelle À 18, ln verge et au-dessus.
Drap de Lilote, Drap de Castor, Twecds à Pantalons, Patrons de Vestes, C ’

. . . ! $ 0 ¢ vi =
Ou offee cussi 100 prires des plus belles Couvertes Blanches, » Cola, Ctavaton, Bas,etc.

De plus, un grand lot de mscchandises cndommagees qu'il serait trop long d'énumerer

MONTMINY & BRUNET,

Québec, 9 octobre 1872,

Lnseigne de In Feuille d'Krable.

EXPOSITION D'HAMILION.

Le Premier Grand Prix !

Le plus élevé des Prix !

Premier Prix Extraordinaire !

Accordé à la recommandation des très honorableg

juges, à MM. C. W. WILLIAM & Cre., Fabricants

de Machines à Coudres de Montréal, pour leur ma-

chine SINGER à Coudre, à l’usage des Familles,

comme étant supérieure
fabriquée en Canada.

à toute autre machine

WOODLEY & CIEL,

SEULS AGENTS A QUÉBEC,

Québec, 7 octubre 1872.

R. PAMPHILE VALLÉE,
NOTAIRE PUBLIC,

Bureau p'aFesires : 21, Rue Guroean, Haute-Ville,
— à

[” se chargera, outre lcs affaires ordiuaires de ea

profession, de la Rédaction de Requêtes, Cor-

tespondauces, Mémoires, Circulaires, aussi d'affai-

res nonétaires et d'agences.

Bolliciteur pour l'EQUITABLE DE NEW.YOBK

assurance sur la vie (Première ussurance du monde

entier, affaires en 1871, &u-delà de Quaraute-un
millions de piastrss.

Québec, 16 octobre 1872—3m

F. DURAND- ’
MECANICIEN,

LUE ST. JEAN, HAUTE-VILLE,

 

No. 351,

A l'honneur d'informer le public qu’il vient

d'ouvrir vu magasin où l’on trouvera tou-

jours un m'gnifigue assortiment de Machines a

Coudre des meilleures tubriques de la tiovince et

des Etats- Ut is, telles que Singer, Howe, Wanger,

Wheeler, Wilson et Osborne, leute garanti par-

faitement } nnes. M, Durand se charger de la

fabrication et réparation de tous ler articles que

l’on voudra bien lui confier particulièrement tout.

ce qui regarde le mécanisme des Moulins à Coudre.

Il espère par la ponctualité qu'il mettra à rem-

plir toux les ordres qui lui reront confiés de mé-

riter une part du patronage public,

Les articles qui sortiront de son établissement

ne Inisseront rien À désirer rous le rappoit de la

qualité et des prix,
Prix très modérés. Conditiona faciles,

Une visite est rollicitée, N'onl-liez pas d'aller

achetez ves monlins chea
¥. DURAND,

Mécanicien,
No. 344, Lue St. Jean,

Québec, 20 septembre 1872-~6m

PUBLIC, ATTENTION!

AVANT D'ACHETER VOS MARCHANDISES

SECHES, ALLKA VOIR L'ASSOIUTIMENT 01e

F. X. LEPAGE,
No. 24, Rue de la Contonne, 12 Bot bh.

ARCUANDIBES Nouvelles d'Automne et

A d'Hiver venaut d'être teenee, ot vongletanten:

Draps, Casimires «t'Twecds,

sande vatièté d'Etottes à fetes,

Mérinon ffrançais, Noir et de Conleur,

Velours de Sole, Velveteen et Ktoftfes À Nan-

teaux,
Grand ussortiment «le Chap Aux Qaruis pour

Damen,
Châtes nouveaux et Echaupes de Laine.

Blirtine, Coton Jatme of Couvert ren de Taine

Imitation de Pelli terie de toutes gout 6,

Grand asso. fitment do Flanelte.

Assontimuent séuéral de Msudes faites,

Toile À Draps et À Nappes.
Indienne of Cotonpade de toutes fortes,

~~AUNNI—

Une grande vari(té d'mticles de fantainie pour

Dames ot Merrieurs qu'il ser t ho, long dénn-

meter, A des prix gui detient touts compétition,

KF. X. LEPAUL,
Marc hand-Tinpor tatenr,

No. 34, Ruoda in Conroune, Bt. Roch,

Québec, 95 outubre 1472.

PECHERIES POUR 1873.
| A Boussignéo pent fournir à courtavis der Ruts

J et den Beings convennbles pour In Poche A

l'Anguille, PEperian, lo Hateng, le Maquerenu, In

Morue,l'Alvso, le Capelan, In Lance, l'Esturgeon,

le Marrovin; Fourrières, Frosses, Nnsece, ete.

Pris «4 Spécimens expédics sur demande par la

Poste.

AMERICAN NET AND TWINE CO,

No. 43, Commercial Street, Boston,

Québec, 1% octobre 1872=1m=4m1ps

   

NO. 26, RUE 8T, JEAN, HAUTE-VILLE,

Pastilles du Dr. Gauvreau
POUR LA TOUX.

J ? AI le plaisir d’annoncer au public un nouveau- -
rewède qui est destiné à avoir une circulation

imiurnse si j'en juge d’apiès les cures noubreuses
qu'il a opérées depuis à peu près un an que nous
l'expérimentous. Ces pastiiles ont dunué les ré-
sultats les plus satisfaisants dans les cas d’Acth-

mes, Bronchites, Extinction de Voix, Cequeluche,
ete, ic, que Rous âVous soumis à Ce traitement.
Pour prouverl'efficacité de ce remède, des centifi-
cots de personnes les mieux connues et de la

Llu hauto respectabilité accompagnent chaque
ite.
Ces pastilles ne contiennent rien de nuisible à

la santé ct sont | réparées par moi-même d’après
lu formule du Dr. Gauvreau, M. L. L.
Eu vente chez tous les pharmaciens—Prix 25

cents la boite,
DEPOT GENERAL.

I. E. GAUVREAU,
Droguiste,

VENANT D'ETRE RECU,
I'AR LE GRAND-TRONC.

Québec, 14 août 1872—1a

 

10 l EMI-BOITES de 'Thé Congou Extra

‘in à Déjeuner.

65 Demi-Boîter de Thé Japonais très beau, nou-
velle récolte.

25 Femi-Boîts de Thé Impérial.
A veudre par

JOHN LEMK5ULIER.
Québec, 8 octobre 1872. :

VENANT D'ETRE RECU.

ORUE Fumée ‘Finuan Tlucdies) à vendre à

ML très bas prix,
— AURSI-—

Moine Fratche de ère qualité, À vendie durant
tout l’Hiver,

A vendre par
if. A. PARE,

Mar hand: Epicler,
Rue du Pont.

Québec, 20 novembre 1873,

Nonveaux Thés,Lemire Récolte.
I () EMI-ROITES de: Houchong très choisi.
e) 100 “ “ i“

10 Caplstres de Souchong, de 20 lbs chacune.

AUABL EN MAUAB N
Paquets de Thé Noti fin, moyen et ordinaire.

« «du Japon, iln «t très lin.
« “  Hyson, Impérial et Twankay.

A vendre par

 

JOHN ROSS & Cie,
Québec, 6 décembre 1872—10f

HUITRES ! HUITRES!!
‘
35 | reçus par le Stcamer * GEORGIA," le
Ar du courant, ot à vendre à bon marché, à $3 le
le quart, pour clore une consignation,

Far J. LEPAGE,
Marchand à Commission,

No, 7, Rue 8t. torre,
: Narsc- Ville.

Québec, 138 décembre 1872.

 

VENANT D'ETRE
50 Sacs do Vieux Café de Juva.

b0 Sacs de Cufé de Costa Rica.

A vendre par

REÇU.

JOHN LEMESURIER.
Québec, 13 septemire 1872.

VENANT D’ETRE RE(QU,
à

100 T'oxnas de Mélasse Douce.
JOHN LKMESURIER.

Québer, 13 septembre 1878,

À
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